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A la veille du Congrès 


Patriotisme pratique 


Des nombreuses définitions qui ont été données du patriotisme, 
aucune ne convient mieux à notre situation particulière que celle-ci de 
Brunetière: “Le patriotisme n’est autre chose que la conscience qu'un 
le a de son individualité historique et morale.” 
our nous, Franco-Canadiens 
avec la lierté d’origine. Fils de la “douce” France, attirée vers ce pays 
il v a trois siècles dans le noble but de conquérir de nouvelles âmes à 
Den. nous avons gardé de cette descendance une personnalité bien 
distincte. Au milieu de nos concitoyens anglais et autres, nous for- 
ons en quelque sorte une aristocratie intellectuelle et morale aux 


peu 


privilèges incontestables, encore qu immatériels. Nos propres intérêts, | depuis deux ans des heures qui ne: 


aussi bien que Fhonneur du sing, nous invitent à persévérer dans la 
voie que nous ont tracée nos ancêtres, S'ils avaient lieu de s'envr- 
oncillir de la France d'autrefois, que de raisons n’avons-nous jrs. 
nous, de nous réclamer de la France d'aujourd'hui, toujours la même. 
toujours sublime, qui fait l'admiration de l'univers et confond sex dc- 
tracteurs d'hier! 

Vous sommes de véritables patriotes si nous avons conscience de 
l'individualité qui est la nôtre du fait de notre passé historique. Mais 
prenons garde que cette conviction, pour être sincère, entraîne certaines 
conséquences pratiques. 

La première est l'attachement à notre langue. Le français 
n'est-il pas l'expression même, l'affirmation de cette mentalité que 
nous prétendons sauvegurder avant tout? Parler français, c'est acqué- 
rir. même à son insu, ces qualités d'ordre, de précision et de clarté qu 
distinguent l'esprit français; c'est se faciliter le commerce avec les 
écrivains qui propagent la pensée française; c'est entrer en commu- 
nu avec l'äme française. 


Mais en même temps que le doux parler de France, nous avons 


recu de nos pères un héritage non moins précieux: notre foi religiense. 
A rai dire, notre patrimoine langue et religion est un et indivisible. 


Confonuément à une opinion vieille de plusieurs siècles et qui a montré; not À faire valoir ! | ls : 
aucun grief à faire valoir, aucun |ehe où sous la force de notre avan- |mandez-le. nous nous ferons un plaisir de vons l'envoyer, 


une résistance remarquable à l'épreuve du temps. nous eslimons que 
ki mentatité française intégrale comporte Fattachement au catloli- 
cime. Et cette vérité n'est point contredite par les faits, en dépit de 
{out ee que peuvent avancer Îles observateurs superficiels Aujour- 
d'hui encere, M. Paul Bourget peut écrire: La France reste le grand 
pay= catholique, maigré son gouvernement, sc électeurs, ses codes, ses 
journaux, malgré tout.” 

Nous cxistons done avec notre idéal parti 
vanté à la couronne britannique et de lovaunté aux traditions ehré- 
fiunnes de Ja France. Nous sommes unis de cœur à nos frères de 
Fancienne mère patrie et de la nouvelle, tuais notre véritable patrie. 


eulier qui est fait de 


c'est le Canada. 

Nous ne contestons nullement aux autres nationalités le droit de 
se développer selon leurs aspirations; mais nous entendons bien jouir 
du suème droit. 

Ces quelques réflexions ne sont pas hors de’propos, Crovons-noux. 
au moment où pour la cinquième fois, l'Agociation Catholique Fran- 
o-Canadienne de la Saskatchewan va tenir si convention annuelle. 
Cinq jours à peine nous séparent du. 16 août, date à laquelle doit 
“ouvrir le Congrès de Willow Bunch et nous avons la ferme convic- 
tion qu'il sera à tous égards un succès. 

On fait souvent le reproche aux congrès d'être uniquement des 
jéto oratoires sans lendemain et sans portée pratique. Le reproche 
peut être plus où moins fonié quelquefois, mais nous nous refusons 
à croire que ce soit le cas pour les congrès de l'A. C.. FC Cen est 
janmis en vain, assurément, que des délégués vents des quatre coins 
de la province se réunissent pour discuter entre eux les grandes ques- 
tions qui les intéressent. Il est inadmissible qu'ils n'en emportent pus 
une impression durable qui se propage ensuite autour d'eux. Et le 
congrès exerce ainsi son véritable rôle, qui est de dispenser la chaleur 
et la vic toute l’année durant à notre groupe national. Mais il ext 
essentiel, pour cela, que chacun de nous ait la volonté de faire passer 
duns «1 vie quotidienne l'esprit du congrès au moyen de résolutions 
pratiques, ' 

D'est dans ces dispositions, nous n’en doutoi 
hus compatriotes à la veille de se mettre en roule pou U 
connue aussi nos compatriotes moins heureux qui nc peuvent se 
rendre à la Convention mais se préparent i_en reeucilir Vécho. 

Et voilà le patriotisme pratique, le seul fécond, celui que nous 
devens toux avoir. 

a — 
Casement exécuté famille sont protestants, H a fait 

‘ sa première et dernière commu 
nion le jour même de son exCctr- 
tion. 

Des personnages éminents de 
Ltats-Unis et d'Angleterre s'étaient 
eflorcés vainement d'obtenir une 
commutation de peine en faveur 
du condamné. Une partie de l'o- 
pinion anglaise estime que le gou- 
vernement à commis une mala- 
dresse en-maintenant la peine de 
mort. Il donne ainsi un nouveau 

Jrlandais mécontents 


martyr aux 1 
et recule indéfiniment la solution 


des difficultés. 


1 pas. que se trouvent 
pour Willow Buneh, 


Roger Casement,: reconnu cou- 
publie de haute trahison dans la 
vhellion irlandaise, a subi la pei- 
ne de mori dans une prison de 
Londres, 11 est monté -.à l’écha- 
faud avec un ealme courage. - Ses 
derniers mots ont été: “Je meurs 
pour mon pays 7" + 

Casement a été assisté à'ses der- 
nicrs moments par deux prêtres 
catholiques. T1 avait embrassé le 
catholicisme il y'a quelquès. semai- 
nes senlement, depuis &t-condun- 
nation, Tous. les-mefnbres -de, sa 


v 


? 


Le deuxième anniversaire de la pétorité des alliés est évidente, La 


déclaration de guerre 


MESSAGE DE M. POINCARE A 
DU 
JOUR DU GENERAL JOF; 


LA FRANXCE—ORNRE 


FRE 


A l'occasion du deuxitine anni- [binée des armes allices, 
: verre de la déclaration de”guer- 
S 3 .Patr , D & à , nt . 7 | RER ü ; . : 

, le sentiment patriotique se confond |re, le président Poincaré a adressé | France et vengc le droit eutragé ll! 


le message suivant à la nation 
française : 

Pour la deuxitine nous 
conmémiuorons ensemble ti ant- 
versaire émouvant, Nous vivons 


fois, 


seront pas oubliées Depuis cette 
date, l'humanité Kext partagée en 
deux cunps aux prises au milieu 
de torrents de sang. Les nations 
qui ont déclanché celte catastro- 
phe effrovable n'ant pas encore fini 
d'expier leur forfait, Maïs la jus- 
Üce est en cours d’accomplisse- 
nent. 

Après avoir rappelé les événe- 
ments qui ont précédé la déclara- 
tion de gnerre et raconté l'invasion 
allemande en France, le président 
ajoute : 

Instinetivement, la France mue 
tilée, qui durant 44 ans à su ini- 
poser silence à sa douleur, a com- 
pris. en 1914, que ennemi qui 
l'attaquuit, aveuglé par l’orgueil 
ct Fanatisé par la haine, n'avait 


droit à dtfendre, aucune menace 
à écarter, C'est en vain 
jourd'hui nos aureseurs cherchent 
à falsitior Phisoire. 

Ils furent d'abord moins four- 
bes et plus evniques, se flittant de 
ue voir, dans les traités octrovés 
par eux que de vulgaires ehiffons 
de papier. C'est avec une insolen- 
te franchise qu'ils acceptèrent la 
responsabilité de leur crime. Le 
peuple français ne fut pas trompé 
La nation, consciente qu’elle avait 
pour elle le cas de légitime défen- 
se. comprit d'instinct, que l'union 
sgcrée était la condition maitresse 
de Ja victoire. La, guerre devint 
tout. de suite. dans toute la force 
du terme, une guerre nationale. 
Pus un Français n'est resté sourd 
à l'appel de la patrie, conscient 
de défendre non seulement ses 
intérêts matériels mais tout ce qui 
est la France: ses traditions. son 
ces forces morales présor- 


idéal, 
vas et développées par une nation 
qui ne mourra point. 

Parmi les idéals de ia France, 
un des plus anciens et des mieux 
enracinés est l'horreur de l'injus- 
tive. La violence imposée à la 
Serbie et l'invasion de la Belgique 
accentuèrent Ja flamme de vatre 
patriotisme et fortitièrent votre 
résolution d'être vainqueurs. Vous 
avez compris que la cause dont 
vous étiez devenus les chanpions 
dépassait vos vies, qu'elle était plus 
grande que la France elle-mêrne, 
awelle embrassait en réalité la el- 
vilisation et l'humanité entiére. 

Et c'est une croisade nouvelle 
que vous avez entreprise, une crui- 
sade pour le droit des nations et Ja 
liberté des peuples. ‘Ta grandeur 
de votre mission a exallé  vetre 
courage, et vous avez révélé au 
monde la vraie France, celle-là 
dont Ja disparition ou J'abaisse- 
ment serait un malheur universel 
et unc perte éternelle potr Fhu- 
manité. 

La lutte, hélas! n'est pas 
Elle ser 
devrons continuer à travailler sans 
répit et avec ardeur. Mais la su- 


finie. 


qu'au 


balance du sort à fini d'osciller : 
lun des plateaux monte sans cesse. 
et Fautre ploie sous un fardeau 
que rien ne peut alléger. 

Une gloire iumortelle est due à 
Verdun. qui a permis FPaction com- 
Gloire à 
VOUS, MICS ANS, QUI AVEZ SAUVE ia 


JOFFRE À SES SOLDATS 


De son côté, le général Joffre à 
adressé à xs soldats l'ordre du jour 
sUIVant: 

"Soldats de la répubene: Votre 
troisième année de la lutie à coni- 
inencé. Depuis deux ans, vous avez 
supporté avec une foree inépuisr- 
ole le poids d'un implacable conflit. 
Vous avez fait échouer tous es 
plans de nos ennemis: vous les avez 
vaineus à la Marne, vons les avez 
mis en échec sur l'Yser et vous les 
vainquiez en Artois et en Champa- 
LG au monrent ménie où ils ton- 
faient vainement de triompher 
dans les plaines de la Russie. En- 
fin votre résistance victorieuse de 
cinq mois à fait échouer l'effort 
allemand à Verdun, Grâce à votre 
courage acharné, les armées de nos 
alliés ont pu se pourvoir d'armes 
dont nos ennemis font l'expérience 
de la puisance aujourd'hui, sur 
tous les fronts, Le moment appro- 


[l 


ce mutuelle, la puissance militaire 
rte l'Aliemagnc va crouler. 

“Soldats de France. vous pou- 
vez être fiers de ouvrage que vous 
avez déjà accompli, Vous êtes dé- 
{orminé à en voir la fin, La vie 
tire est certaine, 


(Sionc) JOFFRE 


SIMPLES NOTES 


ÎLE existait, dans lu Saskatrhe- 
an, une locndité qui se fronruit 
affublée, on ne sait vraiment pour- 
quoi, de l'étrange non de Kui- 
ser”. Les habitants du liens qui 
ont du saroir-vcirre, out voulu rec 
tifier leur erreur pussée, el" Kaiser” 
s'appellera désormais Peebles”. 

L + # + 

La grêle u visité l'Ouest ces 
jours derniers et ruiné les espérun- 
ces de plus d'un cultivateur. Tout 
de 


en conmpatissant à Finfortune de 
malheureux, 
nous consoler à lu pensée que ee 
fléau n'atteint jumais en moyen 
ne, dans la région, plus de denx 


pour cent de lu récolte totule. 


La 


ces UGS pou [MEFLES 


+ # 

La franc-maçonnerie allemande 

« vryanisé des loges dans toutes les 
villes du territoire russe dont elle 
Varsovie, à 
Cest 


«pris. possession, À 
Kovno, à Vilena, à Mitan. 
un fait à retenir. 
X # + 

Quelque opinion que l'on ait 
eue jusqu'ici sur l'armée «nglaise, 
il faut bien udmettre que l'offen- 
sive de Picardie, qui se poursuil 
depuis cinq semaines avec les ré- 
sultats que lon sait, est un effort 
considérable qui fait grand Ron- 
neur à la nation. La “méprisable 
petite armée” est entrain de se tail- 
ler une place dans l'histoire. 


x #7 
IU vient de se former une ligne 
eR -{ ngleterre dans Le but de chû- 
tier le kaiser pour ses crimes ef en 
particulier . pour le meurtre du 
capitaine Fryatt. Ne vous sem- 


à dure encore, et tous nous |hle-f-il. pas. que nos bons amis de 


là-bas vendent la peau de l'ours 
avant de l'avoir tué2… 


« 
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Au public franco-canadien de la Province 


I y a environ trois mois, nous formions, à Régina, une Compasmie 
connue sous le nom de “Compagnie Canadienne de Colonisation”, 

Le but de cette Saciété, expliqué tout au long dans les colonnes 
de notre excellent Patriote et par certaines conférences, est: 10. d'ame- 
ner dans Ja province une innnigration catholique: 20, d'accroître te 
Lien-Ctre des satholanes dans la Provinee par une 55 pératon finan- 
citre et industrielle. 

Les £dhésions au projet et les approbations nous sent venues de 
tous côtés de l'Atlantique au Pacifique. inais atout de la province. 
Cependant nous aurions jamaus ru qu'il y eut dans la province, 
et surtout paoimi l'élément canadien-français, tant de disciples du ban 
vieux Platon. On approuve. ou trouve excellent, on souhaite la réns- 
site du projet, on encourage au travail. mais l'on oublie une chose des 
plus essentielles, c'est que ce projet et l'union des volontés, il est vrat, 
mais dus que et l'union des bourses, et qu'il nous faut des cenfai- 
ue ef des milliers de souscripteurs. 

Nous avons déjà des Agents dans plusieurs Distriets: 

MG. Haile à Willow Bnneh. M. Eugène Matte à Ponteix, MM. 
S. & A. Duehaugne à St Victor. M. Ovide Paradis à Mevronne. M 
A. Gauthier à Gull Lake. M. Jos Lacoursitre à Latlèche, M 4 
A. Painchaud à Dollard. M. Lausière à Assimiboia. M, Eucien Fouri- 
lony à Shæmiavon, M. L, P. Côté à Montmartre. M. L. Z. Lalleur à 
Lebret, M. 7. I. Eongpré à Qu'Appelle. 

Lnaus faut maintenant des Agents dans tous les autres Centres, 
des agente approuvés par Messieurs les Curés. Qu'on se hâte, ear le 
tetups prese. Que ceux qui veulent bien intéresser conmie Agents 
fassent application comme tels Nos Agents sont bien rétribués ile 
travaillent assez, il nous faut de Funion et du travail, et des souscrip- 
lions de Ja part de tous. 

Ne sovons pas simplement des approbateurs platoniques. mais 
Ides actionnaires actifs de cette grande œuvre. Démontrons par notre 
Compagnie la force d'union de notre élément. 

Nous avons publié un livret, énonçant au complet le projet dans 

Nous voulons qu'il soit entre les mains de tous, de- 


ilous 0x détuls 


Notre Représentant et Gérant, 4 A, Laporte, sera an Congrts de 
VA. CF. €. à Willow Bunch dans l'intérêt de la Compagnie, il y 
rencontrera tous les Délégués et donnera à tous toutes les informations 
Nous comptons qu'il ne sera pris désappointé dans son 


| 


désirres, 
attente, d'intéreser fous ceux qui seront présente 
La Conpaquie Canadienne de Colonisation, Limitée, 
A. Bexofr. Pire. Président. 


La Rouille 


LLE CAUSE DE GRANDS RAS 
VAGES AUX ETATS - UNIS. 
L'OUEST CANADIEX ESP 
SAUF. - 


La Grêle 


ELLE DEVASTE  PLUSTEURS 
REGIONS DE L'OUESTET 
RUINE UX CERTAIN NOM- 
BRE DE FERMIERS. 
———— La rouille noire, qui à fait son 
Depuis une semaine, la grêle à apparition dans le Nord-Ouest des 
visité plusieurs districts de l'Ouest | Etats Unis le mois dernier, à ccusé 
et causé ici et là des dégâts plus ou ides ravages considérables. Jamais 
moins considérables. L'un des plus {la situation agricole n'aurait 45 st 
jéprouvés à été le district de Ras mauvaise, même en 1904, alors 
thern. La grêle est tombée sur une Îque le même fléau pesa lourdement 
bande de terre de 20 milles de long {sur le pavx. Dans beaucoup de ré- 
sur 5 de large. Dans toute cette loions, la récolte est pratiquement 
létendne, le grain a été couché à [{oute nettoyée. 
terre où coupé comme sil avait été | Cette nouvelle à produit une sé 
ifanché par une gigantesque faux. irieuxe commotion ‘sur le marché 
C'est un désastre sans précédent de Chicago. Dans l’espace de deux 
dans la région. jours, le prix du blé a monté de 
dix sous, ce qui à permis à nn cer- 
tain nombre de négociants de faire 
en on clin deil une petite fortune. 
Les experts américains  préten- 
dent qu'une grande partie du blé 
du Manitoba et de la Saskatche- 
wan sont évalerment attaqués, mais 
cette vpinion n'est pas corroborée 
par les autorités officielles des deux 
provinces. : 
Le gouvernement du Manitabæ 
admet que 15 pour 100 seulement 
de la superficie ensemencée sur son 
territoire se trouve affectée par La 
rouille noire. Ce sont les districts 
qui ont été submergés ce prin- 
temps. en particulier la vallée de 
les localités éprouvées sont: Delisle, 14 Rivière rouge entre Morris ct Ia 
Vanseoy. Leney, Juanita. Kiniy. jfrontière internationale. Partout 
Asquith, Radisson, Guernsey, La- pailleurs, l'état des écoltes est ex- 


nigan. Covan, Balcarres, Carlyle, cellent. . 
Radville, Manor; ete. Le gouvernement de Ja Saskat- 


chéwan nie l’existence de toute 
rouille noire dans la province. El 
reconnaît qu'il y a de la rouille 
rouge dans quelques districts du 
sud, mais les conséquences en sont 
à peu près insignifiantes. 


| 


| La ferme expérimentale de Ros- 
ithern s’est trouvée comprise dans 
la superficie ravagéc et ses magni- 
fiques récoltes sont détruites. 


| 


Parmi les sinistrés, il convient 
de mentionner le nom de M. 
Seager Whecler, fameux par les 
prix qu'il a remportés un peu par- 
tout. Ses champs d'expériences ont 
été complètement détruits et il 
n'était pas assuré, C'est la seconde 
fois en trois ans qu'il subit le mê- 
me sbrt. 


Plus au sud. des orages ont éga- 
lement visité la région. Dans le 
distriet. de Saskatoon, les principa- 


Ces orages semblent avoir $té 
particuliers à la Saskatchewan. 
Cependant à Tofield, Alberta, la 
urêle a aussi détruit les récoltes sur 
une étendue de 20 milles carrés. 


nn 


Les Canadiens-français se dis- 


En route pour le pays des 
tinguent au front 


quimaux 


Le capitaine F. H. French de 
Ja police montée du Nord-Ouest, 
ecompagné des policiers Clim, 
Douglas et Crombie, est actuelle: 
‘ment à Montréal venant de Régi- 
ne en route ‘pour le territoire de 
‘la baie d'Hudson, pour remplacer 
T'inspecteur Beyte et son détache- 
ment qui sont au lac Baker depuis 
deux ans, parmi la tribu d'esqui- 


maux Killin-E-Muit, rendant 
chez les Hull-la-lark " Tes Amme- parti allemand d'égale force. Con- 
Ker-nic qui assassinèrent les deux |duits par leur sergent nos hommes 
explorateurs américains Radford et s'élancèrent sur l'ennemi et pri- 
Street. rent deux Allemands. Le reste 

Le groupe s’est embarqué à bond du parti prit la fuite emportant 
du “Mascopie” samedi à Halifax [un blessé. Un de ces prisonniers 
et se rendra à la baie d'Hudson létait-un caporal portant la Croix 


‘pour atterrir à la Terre Franklin. |de Fer. EF 
Les policiers feront en traîneaux| “En plusieurs occasions déjà le 
ürés par des chiens, quelque 1,500 |sergent Pouliot s'est distingué par 
milles à travers un pays sauvage et son courage et son esprit d'entre- 
presque inconnu. Le parti du ca- |prise. 

Pitaine French demeurera dans la 
région arctique pendant deux ans, 
cumme poste permanent au lac 
Baker. 

L'explorateur américain  Rad- 
fort était parti en 1915 du bassin 
de [a rivière Mackenzie en voyage 
d'exploration sur le territoire de la | 
baie d'Hudson. Au moment où 
il allait compléter dans une der- 
ñière randonnée un vorage de lerande offensive de la Somme fut 
40 milles, un de ses guides refusa ila prise de la redoute provisuire de 
de le suivre. Radford insista et|Biaches dont la garnison de 113 
une bataille s'ensuivit au cours de 


hoimnes se rendit à & Jraneais. 
laquelle le malheureux explorateur | 
Î ar ; il, » : - . 1 
fat accablé par le nombre. feicr français découvrit le précieux 
&e S 
Son associé, fret. couru AUX acer ‘ue le bombardement avait 
traneaux. imals fut tué, SANS avoir hu de fort vulncralie en un 


eu le temn se défe € ! 
a le temps de se défendre, .icertain endroit, Il choisit pour; 


L'inspecieur Per EE - 
spécteur Perte l" paré | Faccontruner un Houte- 
ainsi qu'un 


usieurs cartes de sections ep | 
€ irtes de sections de ter. ! deux sergents 
capural et quatre stldate. et 
trot 


: 
par  Radford et Jus 

ct disait dans un dernier  nisit en rampant sur les mains 

FAphoTt qu iespérait locaiiser ul, les senoux à travers les herbes 

des Riin-E-Muit an cours où il connuiuit l'existen- | 

te ve d'une brèche dans Îles défenses. 

Soudain rois officiers sautérent | 

aline lu redoute en séeriant avec 

une voix de stentor: “En avant. ï | 

Re baionneite!. janvcèrent des | 

Le est pue le aivolhs inte: bombes qui firent une terrible ex-|, 

Ce m'est pas un article Plosion. Les six autres audacieux 

tant s'en faut, aussi la lraneas falent demeurés en ar- 


L'un des derniers rapports des 
quartiers généraux canadiens reçus. 
au ministère de la Milice mention- 
ne le fait suivant : 


“Une nuit, une patrouille cana- 
dienne-française sous le comman- 
dement du sergent Pouliot et du 
caporal Labelle, revenait d’une 
inspection des fortifications alle- 
mandes “lorsqu'elle rencontra un 


4 


“Deux autres patrouilles cana- 
diennes-françaises ont eu maille 
à partir avec l'ennemi. Dans les 
deux cas. les Allemands ont dû re- 
traiter après avoir subi des pertes.” 

© 

Comment 9 Français firent 


prisonniers 113 Allemands 


L'épisode le plus frappant de la 


lar un heureux.hasard. un ofi- 


“ second 


toire visités n 


en les 


ru 
i 
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Le coût de nos chaussures 
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Jie tous ivs articles qui vut aue-: 


fut nuerre, | ct 


aetute du du ju 
chauseti 
Ttssunt. 
de juxe, 
hausse dont il est l'objet a-t-elle ‘ricre. au cas où la tentative aurs ait | 


aue grande répereusion sur Je “chouée, Mais les Allernands, pris 


huduct PT par surprie, denrent pas Île tonps 
Ceite Huuse «dû moine Le puce 4e sauter sh Ier TRES ct se 
tie de expliquer facilement. rendirent sans un simulacre de 


Pourquoi, se ‘lemande un jour- cormba. 

nai spécial, le prix du cuir 8441  Lorson'un de leurs camarades 
monté? Avant la guerre, le gros tennba sous une balle tite à bout 
des puuux de veau de qualité ex- portant par l'officier francais, les 
ira venait d'Europe; cette source 11% Aïlemands sortirent de leurs 
d'approvisionnenment est, à peu abri: en levant les maine au ciel et 
LE es. tarie par suite des embargos, implorant merci. Les six autres 
ut manque de tonnage, des taux Français entrirent alorg-en scène. 
excessif des assurances contre les env aspect en imposa aux Alle- 
que. du wuerre, et le fret océani- trunds conviaincus que les nou- 


ris 


Îles 


il 


‘trouvent dans ce cas.” 


iconvention 


LE PATÉIO TE DE: 1 OUEST, 


artnet route dates Met EEE EI RE M EURPEEES 


F 
armes, ef La garnison tière: fut |: 
conduite à l'arrière-garde françai- | 


nonnade du front à une distance 
de 135 à 165 milles. 
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MY WA RDROBE 
Réformes scolaires en Angle- - Regina. Sesk. 
t TEINTURE ET NETTOY AGE 
erre D'HABILLEMENTS 
‘Attention Speciale aux Ordres 
. par Malle et Express, 
Le £gou vernement an glais se Liste de Prix Envoyée sur demande 


VOYEZ -NOTRE AGENT LOCAL 


{propose de passer en revue tout le 
IE vstème d'éducation nationale. 
Cette mesure est le résultat d’un 
mouvement qui s’est fait jour de- 
puis la guerre. On a constaté de 
normbreuses lacunes dans les pro- 
erantnes et l'on estime que la jeu- 
nesse anglaise devrait être mieux 
armée à contrevcarrer la concurren- 
ve allemande. 
a ——— a) —————— 


ATELIER DH PHOTOGRAPHIE 
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The 


BANKS STUDIO 


Successeur de Chisholm Studio 


ARTISTE PHOTOGRAPHE 


Travaux exécutés promptement 
Agrandissements de photographie 
Atvention aux commandes par la poste 


46 EST, MUITIEME RUE 
Prince ÆAlbert, Sask. 


Téléphone 642 


—L'Æ£claireur de l'Est annonce 
qu'un recensement des habitants 
dé Rens a été effectue. En .voict 
les résultats: 10.012 femmes,5,861 
hommes et 4,110 enfant:, soit unc 
population totale de 14883 habi-} 
tante. 

La population de Reims était! 
avant Ja onerre de 113.178 âmes, 


Boite postale 132 


Le) 
Trop pressée 


Le journal le “Corrézien” rela- ‘ 
te le fait suivant qui sera peut-être 
un réconfort pour bien des famil- 


COPIRISNT 


Le meilleur élément 
Pour le pain et les gatennx, c'est notre 
tumeuse farine de première qualité 
Embpire Patent 
Cook's Pride 


Un réservite d'un régiment 
jlinfanterie du le corps, disparu 
depuis le mois d'août 1914, puis 


rte emmune mort, vient de reveil 
Vous verrez que chaque sac donne beau- 


nir au pays, à Ervmontiers, la coup plus de pan et de biscuits, bien 
jaine cou] Me, évacué  comane || blancs, d'un goût délicieux et pur, que 
i 11 2 toute autre farine en vente. On oublie 
grand blessé Or, son retour .ai| 1e prix mais on se rappelle la quulité 


Sa fem- |} de notre farine, 


iconse quelque stupeur. C . 
ne s'était rernariée il y a quelques || THE ONE NORTHERN MILLING Co. 
: ia le dées Jui avant té ofti- TEL. 242, Caster PostTaL 258. 168 UE 0, 
io, le doceg Jui ave JL HALLAM 


element annoncé. 

“Le parivre soldai déclare enii 
lui fut impossible de donner dex 
nonvelles à sa famille et qu'un 
urand nombre de prisonnicrs «ec 


N'oubliez pas que la 5ème 
de 
l'Association Catholique Fran- 


co-Canadienne a lieu à Wil- 


et plus 


Catalogue gratis 


provinciale 


uue coûlant environ deux fois plus veaux arrivés ne faisaient que pré- 
u'il v a deux ans, ei der un fort détachement. Les 
otiiciers ennemis déposèrent Teure 


"Tv à aussi la taxe de œuerre 
de sept ct demi pour cent en Ca-! 


CONSTRUCTION 
C0., LTD 


low Bunch le mercredi 16 et le 


jeudi 17 août. 


2562 


MONUMENTS er PIERRES 
TOMBALES 


Prix de $10 


SASK, MARBLE and 


119, 8e Rue Est 


nada et laucimentuiion du coût des : 
cents de teinture, ot des teintures '# 

toute sorie. Fautsentation: 
coût de certains acents chinii- 
ques et extraits, entre vimatrcing | 
et cinq cent pour cent, 

“On voit se reproduire le méme :$ 
état de choses pour ce qui ct du |4 
cuir à sœuelles L'augmentation 


Bois de Construction 
Pour chaque pied de bois que vous achetez chez nous, vous avez 
nôtre garantie d'avoir la qualité pour laquelle vous payez. 
“SATISFACTION OÙ ARGENT RENDU” voilà notre plan de vente. 
BOIS DE CHATIFFAGE ACCEPTE EN ECHANGE POUR 
BOTS DE CONSTRUCTION 


THE STURGEON LAKE LUMBER Co. Ltd. 


La plus ancienne Compagnie de marchands de 
..bois faisant affaires à Prince-Aïbert.... 


Ft Eu © 
CR 
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: È 
mioveune des prix des  fannerics if Cour à bois à MacDOWALT,, PRINCE-ALBERT, 
: SHELLBROOK. ETLDRED 5 DER DEER HILL 


ui produisent fa matière première 
an Canada cst de “ent pour cent. 
Snfin on a dû placer des quantités 
effrovables de cuir daus les com- 


SUITE GA Notre assortiment est très complet en fait de 
raandes pour l'art l’armée. 


Habits, 


Vaisselle et de tout ce que l’on peut trouver dans 


q 


La vie à e à New-York Epiceries, 


Nouveautés, Chaussures, 


Le grand journal américain The 
Sun réuine ainsi la vie quotidien- 
ne de New York : 

“À chaque seconde, il arrive à 
New York 4 étrangers: chaque 42 
secondes, débarque un éimniuzrant : 
chaque 52 secondes, arrive un 
train. Chaque 10 minuic, on 
opère une arrestation: chaque 16 
minutes, naît un enfant; chaque 
27 minutes, meurt une personne ; 
chaque 30 minutes, on célèbre un 
mariage; chaque 50 minutes, part 


un bon magasin général. 


Nos prix sont modérés 


Nous apprécions votre visite. Nous payons le 


plus haut prix pour les produits de la ferme, les 


volailles et les fourrures brutes. 


Bakers Ltd 
un bateau. Chaque 3 heures. on 


Successeu 
pose la première pierre d’une nou- cesseurs de 


velle construction; chaque 3 heu- G. R. RUSSELL et FRERES : 


res, éclate un incendie: chaque 2 
heures, se produit un accident sui- Prince Albert, Sask. 


vi de mort: chaque 8 heures. il v 
a un divorce, et chaque 10 heures, 
un suicide.” 


11ème Rue Ouest 


AISEULEMEX 


Le tout pour 100. 


Désirant augmenter 
notré clientèle, nous 


avons préparé ce s 
splendide lot de marchandises que 
nous emovons franco pour 10 CENTS 
NI: GROS PAQUET DE 
{OUPONS DE SOÏIE, belles couleurs, 


Biangies et carrés ; 6 V RG ES DE SOIE 
5 CORDE E 


un paquet de FIL DE SOÏIE 
POUR BRODEREE et une jolie BAGUE 


EN OR PLAQUE. Le tout envoyé 


franco POUR 10 CENTS SEULEMENT. 


Adresse: SÉVILLE LACE CO, Dept. 
TJ. Orange, New Jersey, U. $S. A. 


ATTENTION! 


VOLAILLES 
BEURRE DE CHOIX 
OEUFS FRAIS 
LEGUMES 


°# chez 


S. FRANCE 


j . CN 
Rue de le Rivière 
Coin 2e Ave Ouest 


C'est l'endroit 
où on est le 
mieux servi, et 
où l’on trouve 
le meilleur 
choix 


Venez nous voir 


Cartes Frofessicnneltes 


MÉDECINS 


mme . Cartes Prolessionnelles 
SRE L—EREe Protessionnenes 


‘se, escôrtée‘par les neuf “héros qui A, 1] Téléphone 337 Casier Pos gas 
n'avaient Pas perdu un seul hom- vous ‘avez besoin de 4° an 5 7 A. E. Ph 
me. Le à ‘ar : ilion 
D Ti pain, ‘de gâteaux ou de ? Dr F. Lachance Avocatet Notaîre 
usaqu’où on beut enterdre’i tissers sl | pes aorrraux pe paris ‘|| Ch. 7:-Banque-d'Hochèlaga 
Jusqu'où on peut enteridre le | pa isseries Venez mous à _ 41] Avenue Centraïie. PRINGEALBERT, Saut 
canon | voir et faites votre choix”  CETRURGIE : — —— 
Jusqu'où -peut-on entendre da ; | spé actrés:l ETM ALADIES J. A. OLIVIER 
canonnade du front ?.… : Roy ‘ T'aylor DE La FEMME ‘ NOTAIRE PUBLIC | 
D’après les expériences qu’il à « ne - avec À. E. PHILION 
faites et ‘les communications qui "À côté-du Théâtre | | Édifice. B , 
lui lui-ont été adressées par des Oiôh 2584, Avenue du Portage "ce Parque d'Hochelaga 
correspondants, M. Bigourdän ‘à TpReur WINNIPEG, .MAN. ET 
démontré, à à l’Académie des Scien- Téléphone J. A. BEAUPTÉ, BA! J. MONDOR pa. 
ces, que l’on peut entendre la ca- : .& tations-de.8.à.5.pam 


BEAUPRE & MONDOR 


AVOCATS, NOTAIRES, ETC. 


Visite à l'hôpital de St. Boniface tous 


-les matins. 


BUBEAU 
Chambre 312. Edifice Melntyre 
Tél. Main 1554 WINNIPEG, Man. 


TT —— — 
J. E. LUSSIER 


Avocat, Procureur 
et Notaire 


L. À. GIROUX 


de la société légale 
BISHOP, PRATT & GIROUX 
Avoeats et Notaires 


Edifice de la Banque Molson 
EDMONTON ALBERTA 


ROSTHERN, Sask, 


Gradué de l'Université Laval de Québec 


Dr. LAURENT ROY 


des Hopitaux de Paris 
Spécialité: Maladies de la 
femme 


12, Canada [sife Building 


LINDSAY & MUDIE 


AVOCATS, PROCUREURS 
E1 NOTAIRES 


Bausse de la Banque d'Ottawa 
PRINCE ALBERT, 


1lème Avenue 7 + Sask. 
D | 
BUREAU nm 


MURRAY & GAUDET 


AVOCATS PROCUREURS ET NOTAIRES 


Telephone 254 Residence, 2407 


REGINA, Sask. 


Ch. 7 et 9 Banque Impériale 
PRINCE ALBERT 


(On ‘parle français à nos bureaux) 


J. E. FORTIN 


ARCHITECTE 
+ 


CHAMBRE 402 


Batisse Kerr 
RÉGINA, 


Dr C. R. PARADIS 
Autrefois de Londres et 
l'hopital Necker de Paris 

Spécialiste en chirurgie générale 
et maladies de la femme 


Edifice McAra et Wallace 
1855 rue SCARTH, (premier étage) 
Telephone 4605 
Residence 2039 rue Robinson 
Telephone 4606 
HMEURES-—de 9 à 11 am. de 3 à 6 
P.m. et de 7 à 8 30 p.m. 


REGINA, Sask. 


SASKATCHEWAN 


MARCELIN 


Bois de construction de toute sor- 
te. Beau bois de Cuiompie, Purtes, 
Chassis, Papier à Couvertures, 
(dalles), Pieds d'escaliers tournés 
prêts. 


Dr Martial LAVOIE 
HOWELL, SASK. 


Wm S'TUAR'T 


TAILLEUR 
pour 
Dames et Messieurs 


ÉDIFICE MITCHELL, Soir Ave Gempale 


et lle Rue 


Conditions faciles. 
Venez me voir à mon bureau, 


d, À, BOYER 


Propriétaire 


Poole Construction Go, Ltt 


- CGONTRACTEURS ET IAGENIEURS 
BUREAU: 


Saskatchewan Go-Operative Building 
REGINA, Sask. 


Meilleurs remèdes 
Ieeurs remede 


et moins cher 
Ir ANOImSs Cher 


Si nus prix n'étalent pas plus bas 
que ceux des autres il vaudrait encore 
la peine de venir acheter vos remèdes 
chez nous. 

Notre principe est de ne vendre que 
de remèdes de première qualité, et tou- 
tes nos affaires se maintiennent sur 
cette base. 

De plus, comme nous vendons beau- 
coup nos remèdes n’ont pas le temps 
de vieillir. 

Dussiez-vous paver plus cher que 
VOUS Y rewagneriez encore œais. 

Vous payez moins cher. 


The Rexall Drug Store 
| Chas. McDONALD 


Pharmacien et Opticien 
Avenue Central Prince-Albert 
117, rue Rivière Ouest 
ON PARLE FRANÇAIS 


Partridge Bros. 


Piomberie et äppareils de 
chauffage.-- Ouvrages de 
métal en feuilles 
Téléphonez an No. 8098 lorsque vous 

avez des réparations à faire. 
11e rue Ouest 
en arrière du magasin Manville 


MAISON DE TEINTURE BELGE 
Dégraissage, Apprêt de aeuf 


Lavé à sec ; Le 
Henri MELIS. vériabe 
1e Ave Ouest, coin 14e Rue Authen 

Tér 2821 . 
LAVAGE A NEUF . tique 

de Costumes de Soirée par- Méfiez- 
dessus, de. tapis, drape- à 
rie, etc. vousdes 
NETTOYAGE “5 imita- 
de ridreux, sourertures de tions 
aîne. Travail soigné, prix 
modérés. È sendues 
n apres 
D | ° 
: LE les 
LE mérites 
Ch au 


Bois : Se 


Nous achetons du pin (jack pine), dé 
l’épinette ou du tremble blanc, en tous: 
te quantité. - Véênez nous voir ou écrir 
vez-nous en mentionnänt le prix, 2 


| Liniment 
- Minard 


Fr 


Téléphone 2228 ‘Minard’s 
‘Li t 
THE PRINCE ALBERT FUEL CO. LTD + Co Ltd 


17ème rue et 2ème Ave, Ouest : 


Lo 


î 
è 
À 


RE + À 


Par A. de POISSIEU 


Feuilleton du 
"Patriote de l'Ouest 
No, 

js +++++ 
La 
À 
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CORRE N ST STEUU 


RAR RS 
I : la politique—surtout ce genre de 
,? politique—ne serait pour lui d'au- 
‘[cun secours, il n’écouta rien que 
les voix guognenardes de ses en- 
W'aîneurs qui le raillaient : 


_—Papu rentre taïd, ce soi 
j'en at-il averti, Georges * | 

Le jeune homme à qi s'adres- 
sait la question, posa un instant 


1 out cum cg —Alons, Escars, quand te fuis- 
sun journal grand ouvert su? ses Ps AR 7 


{a imoine?.. dis-te nous hein! 
en oux : . 
” __Non sœurette; lorsque je Paï 
vu, it sortait de la Charuhre, séan- 
«e cahne, tôt terminée; il - était 
avec Pral. Verlon et Tarmieux, je 
ne Jui ai dit que deux. mots, ses 
anis l'ont enmmené très vite: ils 
causaient politique, je crois. 
__«corges, reprit Madeleine 
Escars, en sapprochant de son 
frère, dans nn besoin subit d’ex- 
pansion... {tu ne trouves pas que 
pere change beaucoup depuis deux 
mois 2. 
__Changer? à quel point de vue 


‘—Vuoyows, mon pauvre vieux, 
larité, prêche la sociale, il n’y a 


auras sur tes hommes! laisse ton 
usine ouverte le. dimanche; qu’est- 


aimait parce qu'il était serviable 
ct juste prit des allures nouvelles; 
veux-tu dire ? il pérora dans les assemblées, pava 

—Physique.… Tl m'inquiète.  |&es auditeurs de grands mots, =’oc- 

_Pourquoi? je n'ai rien remat- lGupa moins de son usine; ses ou- 
qui. je l'aseure.…. ivriers qui avaient entendu pt fu 

1} mange moins, il se fatigue ses discours s'en ammèrent contre 
plus vite... ss VEUX s'injectent de, lui, pour faire valoir des revendi- 
eng par moment. si parole de- cations exagérées, et quand. à ces 
sit plus difficile et plus lente, levendications. Escats oppostit un 
oh! je ne nie trompe pas! vous au- refus. on lui 
tres hommes, les détails ne vous! res paroles. 
frappent guère, nfüs ils ont leur 
importance. et maman. 

_\aman trouve aussi ? 

-Comme moi. Oh! Georges, 
Si pére allait mourir! 

—Patite folle! y penses-in ? 
me le ftenipérament de notre pè- 
re. il est robuste comme un: 
chène. taillé pour vivre cent ans 
emnnne lui dit toujours en riant le 


et lon ajoutait: 
un ne pense 
on se tait! 


—(Quand ce 


que l'on dit, 


pas 


faisait un partisan digne d'envic 
pour la eause mauvaise; on Jui 
Iperauada que pour être le maître 


docteur. 

_('e sont justement ces tempé- 
runentelà qui tombent tout d’un 
euup, sans qu'on n'Y puisse rien! 
je ne vis plus. manan non plus. 
je vois bien. C'est que, Cvcorecs. 


au gré des chefs du partis Cri 
ldermnent il voterait tout ee que 
l'on voudrait | 

Anès l'avoir d'tourné des pra- 
tiques religicuses on Fanena plus 


jetait à la face ses pro-: 


La jolie situation d'Esears en! 


absolu du pavs, il devait poser sa: 
leandidature: on le sentait faible, ; 
let par cela même facilement di-: 
riseuble: où pourrait le faire agir! 


va quelque chose de pire enco- 
re que la pénsée de perdre papa: 
cet de le voir partir sans <ôtre 
meumihé avec Dieu! Tontes ces 


lie qu'il a votées, qu'il vote... cote! 


te persécution religieuse dont il 
Cet Fait Fagentf. 

Georges ait devent {res rave: 
ki vidon évoquée par si saur #6- 
profondé- 


fit emparce de lui: 
can (tert 


ment chrétien, 1 avait 
Lésacoup de constater le revire- 
ment opéré dans les sentinicnis de 
son pere, Conime sa SPHr, come 
me a mére, il se souvenait du 
temps où M. Esvars Îles aceompa- 
enait, chaque dimanche, à la mes- 
se. awcomplisait son devoir jras- 
eal. priait avec eux tout ceci 
ét loin déjà, 

L'anibition avait troublé Te cer- 
eur de l'usinier: des amis, mal 
inteutionnés, Jui avaient montré 
li politique comme le sommet.où 
il devait tendre, comme un moyen 
d'action plus prenant, comme une 
Wain-ini<e sur 505 ouvriers. 

Et Panl Iscars avait prêté l'o- 
reille à ces propos: quand il eut 
counpris qu'il s'agissait, non de 
politique modérée, mais de politi- 
que rouge, incendiaire, ennemie 
de tout principe religieux. il avait 
voulu faire machine en arrière... 
Mais, ses amis s'étaient moqués de 
lui. l'avaient appelé  ‘“elcrical”. 
“pilier d'église”,  Fréactionnaire” 

. et comme i était très faible il 
n'avait plus rien dit. Sa conscien- 
eà, 11 l'avait fait taire, sa femme 
qui risquait de sages observations. 
il ne l'avait point écoutée… Dans 
le réunions les plus avancées 
come opinion, il avait suivi ses 
initinteurx: on  Tavait présenté 
partout comme un champion des 
idées anti-chrétionnes, et il n'avait 
o6 protester | 

Sa conduite personnelle devait 
fatalement subir le contre-coup de 
ce changement. plus de messe, 
Plus de pâques... plus de prière, le 
soir, en famille : 

. N faut arriver, répétait-il tou- 
Jours ! 

Et madame Escars- eut beau. lui 
Mmonirer l'état jusqu'alors très pros- 
Père de ses affaires, l'assurer que 


loin encore: la franc-maconnerie 
lui ouvrit ses portes toutes grandes 
et salua—avec quel bonheur— 
ilentrée du Frère .:. Escar<! 

A force de machinations, de ri 
clame. de propagande, on l'aime 
na à da députation. IT était fier 
de ce triomphe: pour le fatter on 
l'appelait Monsieur le député” 
ores conte le brasfil se rengor- 
guait, prenait des aire protecteurs 
el se louait d'être si bien “pauvre 
ur! Quelquesuns de ainis 
d'autrefois lui avaient bien fermé 
leur porte, mais base! pour quel- 
ques estimes perdues 1] aval con- 


SC 


quis tout un groupe de nouveaux 
adiniruteurs. 

Escurs était trop vain. trop lé- 
gerz 1Y0h superficiel pour comparer 
la valeur des annitiés rompucs avec 
celle des camaraderies de mauvais 
uloi, nées le ses nouvelles opinions. 
Il ne reprettait rien paree qu'il 


jugeait des choses d'après icur 
point, de vue extérieur, ct que, 


ertérieurement Ï avait réussi. 
Mais si Escars ait lier de lui- 
méme, les siens, sa femme ct ses 
oufants n'avaient jrs assez de Tar- 
mes pour pleurer sur lui. 
Tous trois voyaient clair duns la 
qu'il 


situation; ils conmprenaient 
tous points de vue, le député fat- 
suit fausse route, et surtout, amas 
sait sur lui un énorme fardeau de 
responsabilités, en détournant | le 
peuple de la saine compréhension 
des choses et en votant des fois 
mauvaises et anti-religieuses. 

Ce qui les désolait aussi, c'étuit 
la rupture complète opérée avec ja 
religion, c'était les scènes qui écla- 
{aient maintenant à chaque 1ns- 
tant, car l'uxinier osait reprocher 
aux siens de “le compromettre” 
par leurs allures religieuses. 

__]l ne se pase pas de Jour, 
tonnait-il, où Fon ne me jette au 
visage des réflexions malveillantes 
sur vous: “ton fils le calotin”, “ta 
femme qui va tous les jours à la 
messe”, “la fille qui quête aux ser- 
ions de charité”... Si vons croyez 
que cela m'amuse! je finjrai par 
vous interdire la fréquentation des 


églises. 


(A Suivre) 


LE PATRIÔOTE DÉ L'OUEST 


HHH44#4+#4444+4++4 | Les Ruthènes en Convention fs ##urer les services d’une insti- 


à Saskatoon : 


. 


Les Ruthènes de la Saskatche- 
van ont tenu eur convention 
vendredi et samedi à Saskatoon. 
Mer Budka. évêque du rite ruthè- 
ine du Canada, VO assisiait, ainsi 
que lé maire de Saskatoon. le Dr 
Murray, président de T'Université 
de la Saskatchewan et M. Wood- 
iwortbh, directeur du Burcän d'étu- 
des sociales pour FOuest, 

Fous les discours qui ont été 
prononcés témoienaient d'une *in- 
cère loyauté au Canada Mer 


: 


tdonnées dans le pays en imatière 


que cela; tu verras quelle prise tu ;: d'éducation. Nos enfants, at] dit, jh monument à Louis Hébert | 


jremardent le Canada comine leur 
jtorre nataie et ils ont parfaitement 


ce que cela signifie ces lois veli-[raison. On ne peut nous repro-|qu réveil agricole, du retour à la 
gicuses? Nous sommes en train delcher de svmpathiser pleinement l{erre. Dans les différents COngIts, 
les démolir à la Chanbre.…. tn ver-aveg nos frères d'Europe, mais llqans les assemblées parlementai- 
ras, Lu verras comme ce sera beau !'hons fant avant tout être layal au lis j: question agrüfe à 

Paul Escars qui, toute sa vie Canada. Mer Budka termina son [l'une fois occupé la place la plus 
avait été uu bon usinier, qu'onstliscours en disant que le succès ln) ortante, Comme l'a si bien dit 


dutur des Ruthènes repose sur leurs 
éeules canadiennes. | 

M. Joseph Megas. vice-président. 
de l'Agsociation, dit. entre autres 
jchosex, que les Tnthènes forment 
june nabon à part. différant com- 
iplétement de FAutriche par la tra- | 
dition, le langage et le sentiment. 
Le fait qu'ils viennent d'Autriche 
ne signifie pas qu'ils sont Autri- 


3 
} 
' 
t 


chiens, pas plus que les Français 
qu vivent en Alace-Lorraine ne 
‘sont Allemands, | 

Pauni les réolutions qui ont été 
jadopties, signalons les suivantes : 
ji “Les citovens ruthènes du Ca- 
nada sont de vrais Canadiens et 
idésirent rester tels et garder leur 
lalléacance contne lovaux sujets 
britanniques, Cette résolution xc- 
ra transmise an (Gouverneur at- 


Sn Le de rte ‘ . - 
IBudka à conseillé très fortement avoir que des adversaires 11 sein 
1SCS compatriotes de mettre A PI0-Ide la iminvorité française de cette 
fais donc simplement de la popu- tit les facilités qui leur étaient hrorince. 


tutrice ou d’un instituteur capa- 
ble d'enseigner les deux langues, 
Encore une fois, le problème est 
très sérieux et vaut qu'on s'en oc 
cupe. 

en 


Chez nos frères manitobains 


Du Vuasnitoba : 
Le gouvernement Norris déme- 
it en ce moment toute F'uuvre de 
FEcole Normale de Saint-Boni- 
iface. Il procède par destitutions | 
et remaniements d'un caractère | 
radical. | 
Le gouvernement Norrix ne peut | 


a ———— 


L'année 1916 aura cts cancel 
plus 


périté publique est semblable à an 
arbre: l'agriculture en est la ra 
cine. l'industrie ct le commerce en! 
sont les branches et les feuilles : si 
la racine vient à souHrir, les fouil- 
les tombent, les branches se déta- 
chent et l'arbre meurt.” 

C'est pour avoir compris ces ve 
rités. qu'un groupe de citovens a 


décidé d'élever au eaux mére ) 


un philosophe chinois: La > de] 
| 


la pravinee de Québec nn monu- 
ment à Louis Iltbert. le premier 
qui à défriché, Jabouré et enxe- 
mencé le sol de notre pars. 

L'idée lancée par Fa Saint-Jean- 
Bapiiste de Québec n'est pas mor- 
te ot tous les cultivateurs se fe- 
ront un point d'honneur dé con- 
tribuer à cette œuvre vraiment 
“patriotique ct nationale. 


inéral. 
éLes Ruthènes ne sont pas Au- 
itrichiens dans le sens de la vraie 
nationalité, de la langue et de l'ho- 
mosénsite, U 

La Convention exprime le dc- 


sir que des arrangements soient 
faits pour Finatitution d'un cours 
d'histoire et de Bitérature rnthènes 
à Université de Saskatchewan. 

D lle exprime éoalement le ven 
provincial 


jque le gouvernement 
encourage les étudiante ruthènes à 
suivre un cours agricole à FUni- 
versité.” 


a 


La Saskatchewan manque 
d’instituteurs 


OO ———— 


MARCELIN, Sask. 


mms 


—Le 13 août, jour de FAsomp- 
Gon, lee dames de Mareelin se pro-i 
posent de donner un jhque-nique 
en faveur du Couvent. 


‘ureuu exclusivement consacré aux instituteurs, institutrices et 


[Nrissuiree # 


DESMARAIS & ROBITAILLE Ltée 
16 et 21 Notre-Dame Ouest, Montréal, P.£ 


Mar hands d’Orneiments d'Eglise, Vases Sacrés, 
Pronzes. Siatues, Chemin de Croix, etc. 


Aiticles religieux, Livres de prières, Images, etc. 
Spécialité: Confection de bannières, drapeaux, ete. 
pour Congrégation ou sociétés. 
Vin de messe, Huile d'olive, Cierges, Encens, etc. 
Catalogues envoyés sur demande. 


Ferme à vendre ou à louer 
TT S YENGrTE OÙ & IOUEr 


À raison de saisies pour hypothèque et agissant comme fidei commis de 

propriétés nous avons de bons quarts de section de terres à vendre à 

très bas prix. Æn certæin cas nous vendons sans paiement comptant 

à un homme sûr. 

Nous avons des fermes à louer sur paiement en moisson ou au comptant 
Pour tous renseignements adressez-vous à 


The Bradshaw Agencies Ltd 


EDIFICE MeKAY & ADAM, PRINCE-ALBERT 


Provincial Teachers’ Bureau 


J. A. LATORTE, Gérant 
EDIFICE, CATHOLIC CLUB 


REGINA, Sask., - 


1865, RUE CORNWALL 


Téléphone 2115 


aux Commissions Scolaires Catholiques. 

Nous avons besoin immédiatement d'un grand nombre d’institu- 
teurs et institutrices enseignant les deux langues. Enregistrez-vous 
aieunous. Nous avous un boù choix à vous soumettre. 

Toutes informations gracieusement fournies sur demande. 


MESSIEURS LES COMMISSAIRES ADRESSEZ-VOUS A NOUS 


nn 2 5 à 


Canadiens en garde 


Pourquoi donner votre argent pour du 
tabac qui n'aquele nom canadien 
mais pas le goût. 

Fumez donc les délicieux tabacs natu- 
rels, en feuille ou haché de la 


Gie de TABAG MONTCALM, de Joliette P.Q. 


et vous serez sûr de fumer du vrai tabac 
canadien. 


Dtrtrrtrerr 
+ 


pme enmmen. 
Ecrivez et demandez des listes de prix 


5,000 entrées. M. Jos Melling 


deux aulres jetthes ati, ce SCT | 

'infatigable scertairetrésorier à 
| 

| 

| 


les promesses de la paroisse, 
Heu de se féliciter du succès, 


. . La réeolte à Marceliu es ex- 
—]e6 25 juillet Mie Claire Ger- 


Mraordinaire:s un peu de 


chaleur 


A 9 hr aan Crandinese ct | vais. une file  Claire-Eveline, 
Serinion à Féglise paroïiale. pui agen et Marraine M. Pani Côté 
de là au petit bois, diner, disconrs 
Et JOUIX. | 

Venez vous reporer avant  lesi 


sn fenihie. 
- Le + août. Mine Paul Ver- 
lille. Marie-Vvonue, 


Marraine M, Georocs 


Fruntt. ue 
Parrain ot 
\Vatlnier et <a femme. 


récoltes 

—Hené Lalonde, GE de M. Taie 
Lalande, imarchand et maire dui 
village et François Gauthier fil) 
de M Auouetin Gautier, cultivae Hier de Catiton tenue à Mareclin 
oran Beau 


— L'exposition agricole du die 


SHCUCS, 


ferait tûrie ce Hé de + à G pieds 
de haut. Eaoanain d'œuvre va 
aaneuer, D faudrait ei pas nrohs 


de 25 inoisonneurs, prix de $4f à 


90 par mois, nourris, 


D 

Fu vois ces savants, Ja bouche 
pleine de leur science et de leurs 
découvertes? Avec toute leur eu- 


perbe, ile ne savent pas encore ce 


La province souffre eneare cette 
année de la pénurie d'instituteurs. 
bien que 2.33 nouveaux aient 
recu leurs certificate en 1915. De 
1906 à 1915 inclusivement, plus 
de 10.000 avaient déjà obtenu 
leurs brevets réguliers. 

Dans le cours de année 191. 
les écoles ont employé 5,000 ins. 
Üituteurs Sur ce nombre 936 
enseienaient avec des certilieats 
provisoires et 3,300 n'exerçaient 
leur profession que depuis TOP. 

La Saskatchewan a formé pre 
de 3,000 instituteurs dans ses éco- 
es normales depuis 1906 ; un nom- | 
bre plus considérable encore de 
maîtres et de maîtresses sont venu 
de l'extérieur et ont obtenu le droit 
| Tonsotener. Malheureusement la 
plupart de ces instituteurs aban-! 
donnent la profession au bout de 
deux on t'ois an£. 

Aussi le gouvernement est-il 
obligé de délivrer des certificats 
provisoires afin de tenir les évoles 
ouvertes. 

On ne doit pas être surpris, ce- 
pendant, de ce que tant de person- 


en <epiemdhre. 


La marche insidiense et vraiment 
traitresse du rhumatismie est absolu- 
ment déconcertante pour le brave 
travailleur qui se trouve tout à coup 
arrêté dans son travail, générale- 
| ment au moment où sa présence est 
la plus nécessaire €t sa coopération 
la plus indispensable. Après une 
bonne journée de travail, lorsque le 
laiboureur, ou Je moissonneur ou ‘bien 
de journalier ont dargement abattu 
de da ibesogne, ont travaillé à tour 
de ibras, il est survenu une petlte 
pluie ; le travaïlleur à refusé d'aban- 
| donner sa tâche et a été mouillé. En 
rentrant au logis il a senti un lèger 
frisson; mais comme il est conra- 
geux, alerte, il n'y a pas pris garde. 
Le lendemain, il se sent des reins 
endoloris, les articulations engor- 
gées, les muscles douloureux. Natu- 
rellement, il résiste, fait un effort et 
accomplit sa besogne tant bien que 


nes renoncent à la carrière de mal; mais le lendemain. c'est pire 
. . : faut rester couché, membres 
l'enseignement quand le plus! enflent, les douleurs sont intolëra- 


bles, 
homme est pris de rhumatisme qui 
va mettre en désarroi tout son sys- 
tème, arrêter son travail, désorgani- 
ser son foyer. 

C'est le moment d’agir sans retard, 


l'appétit disparaît et notre 
de chasser l'acide urique qui s'est 


grand nombre de nas écoles rnra- 
les sont fermées de trois à six mois 
au-cours de l'année. Une profes- 
sion qui ne donne de l'emploi que 
pendant une partie de l'année ne 
peut être considérée comme satis- 
faisante. J1 y a Jà une situation 
très sérieuse qui demande toute 
l'attention des autorités scolaires. 
En ce qui concerne plus pari- 
culièrement les centres eanadiens- 
français, la pénurie d'instituteurs 
est peut-être plus grande encore et 
certaines commissions scolaires 
éprouvent de réelles. difficultés à 


logé dans l’organisme, de tonlfier le 
sang, de le stimuler pour donner à la 
machine Ta force d’expulser l'hôte 
pernicieux qui s’y est logë et qui em- 
poisonme la circulation. 

-La première chose à faire c'est de 
consulter un spécialiste qui soit bien 
au courant de ces affections du rein, 
du foie et du sang et qui soit capabre 
de prescrire des remèdes rapides et 
énergiques. Le Dr Adolphe Mignauït 
de Ta Compagnie Médicale Moro, na 
ait ne. étude. spériale des maladies 


; 


tour, se préparent à leur entrée an fa été un 
collège des Jésuites à Edmonton temps. beaticou), de monde et cur- 
Fest question de tout beaucoup d'exilits. 


LE RHURATISME 


négligé s’aggrave et met en désarroi tout i’orgariisme. 


fes hommes, des maux de raïns et |. 


que veut dire ccei: vivre de la vraie 


Vie, 


Î 
| 
| 
Û 


pius de 


Le traiter dès qu’il se montre, comme l’a fait 1. SOS. 
L’'KEUREUX avec les PILULES MORO, c’est le 


moyen de l’enrayer. 


malgré ses remèdes je demeurais 
toujours au même point. Quelques- 
uns de mes amis avaient emploré 
les Pilules Moro pour refaire Jeur 
santé, 5ls y avaient promptement 
réussi et me recommandaient de re- 
courir à ce remède. Je l'employai 
donc et je fus surpris et heureux 
des bons effets qu'il eut bientot. 
Quelques semaines après j'avais ur 
bon appétit et une digestion excel- 
lente. Mes forces s'augmentèrent 
vite et ma santé devint des meilleu- 
res. Deux ans plus tard, me sen- 
tant de nouveau affaibli et crai- 
gnant de retomber dans le même 
état, j'eus encore recours aux Pilue 
les Moro. Ce ne fut pas long à me 
remettre cette fois encore.” M. 
Jos. L'Heureux, 17, Aspen, Ware, 


M. JOS. L'HEUREUX. 


d'estomac, Il connaît à fond les ver- 
bus des Pilules Moro arec lesquelles | Mass. 
il & soigné et guéri des milliers CONSULTATIONS GRATUITES 


par le Dr Adolphe Mignault, au Na 
272 rue Saint-Denis, tous les jours, 
excepté le dimanche, de 9 heures du 
matin à 6 heures du soir, le samedi « 
jusqu’à 8 heures. Consultations aus- 

si par lettres. 

Les hommes malades et dont l’état 
l'exige peuvent recevoir de notre 
médecin, au moyen d'appareils les 
plus perfectionnés, des traitements 
à l'électricité destinés & leur faire 
le plus grand bien. 

Les Pilules Moro sont en vente 
chez tous les marchands de remèdes 
L ; Nous les envoyons aussi par la poste, 
dans le dos, les reins me torturæient au Cansda et aux Etats-Unis, sur 
affreusement. Le médecin qui me ps pter . RE A 5e ne pote 

£a :|S8, utes les iettrez 
traitait disait que c'était dû à Ta fa | int être adressées: COMPAGNIE 
tigue du travail et au peu ‘de sein | MEDICALE MORO, 278 rue Saint- 
que J'avais apporté à ma santé, mais | Dents Montréal. _ LT 


“ 


d'hommes malades. C'est à lui qu'il 
faut s'adresser, en personne Où par 
écrit, et il soulagera immédiatement 
son patient. Avec quelques Doïtes de 
Pilules Moro, 1Laura vite rétabli l’or- 
äre dans le système, renouvelé l’ap- 
pétit, dortifié les reins, enlevé les 
douleurs et assuré le rétablissement 
parfait. . 

M. Jos. L'Heureux a pris les PI- 
lules Moro et s'est guéri. Il dit: 

“Je m'apercevais que mes forces 
aHaient toujours en diminuant. Des 
douleurs comme des rhumatismes 


IA GUERRE ____ 


Vie Dire anglaise près de laise près de Suez 


Une armée turque de 14, 009 D0 hommes est battue à plate cou: 
ture à Romani, 22 milles du canal de Suez, et refoulée 
à 20 milles dans le désert. — Les Français reprennent 
©  Fleury.——L'’offensive russe et l’offensive italienne se 


: stress 
poursuivent avec succès. ÉGs 


MERCREDI 2 AOÛT mands ont été pris par les Fran- 
Sur le front français.—Au nord cais sur la ligne Thiaumont-Fleu- 
de la Somme, une position forti- fry depuis le Ler août. 
fée entre le bois Hem et Ia ferme! Une dépêche allemande fait sa. 
Monacu est tombée aux mains des |voir que Fleury est tombé aux 


LE. PATRIO 


mains des Teutons. 


“a village 


Français. A Auberive, en Cham- 
pagne, les Russes peeupant les 
tranchées françaises ont dispersé les Français ont initiative en 
une forte reconnaissance ennemie, Jours mains par suite de l’impos- 
À Verdun, on se bat entre Che site des Allemands à masser 
nois et V aux-Le-Chapitre : mais le Îleurs troupes d'attaques. 
côté le plus brillant de la lutte a! Sur mer—Les attaques des sous- 
ëté laissé hier à l'aviation: 38 ‘marins allemands recommencent. 
coinbats ont eu lieu. et l'on estime {Plusieurs vaisseaux 6ht été coulés 
que 14 machines allemandes ont{par eux. 
été scrieusement endonmaures. Sur le front anglais. Tes tron- 
Sur le front ttadien.—les Ha- | pes anglaises ont réussi À gagner 
Hens annoncent une Lrillunte vie. quelque terrain à l'onest de l'ozit- 
toire sur les Autrichiens dans la :res, 
valiée Asie. Le Mont Selugoio. | front 
Castellato et Mont Chnone sout les ont gaent le villuee de 
p'aces où de nombreux autrichiens \firvnkaia. 19 


ant cté Lits, Novel, 


Maleré tout il reste certain que 


Les Russes 
Rudki 


nuilles à le de 
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ses A 
ee Anglais ont fait un progrès de, 
106 rattres de profondeur sur un 
front de 8000 verges dans la <e- 
Phiansnt teunde liene nord et sud de Poribe 
shecssirement pri ef perdue par Le Allemands ont en à 

Françai- ouffrir des pertes matérielics con 

Plus de 1600 prisonniers alle” suite du bombar- 


h 3 - 
Douce GE BEIRETT des Cl pripel 


etoile et jrossiest ge une pat Gr 


forti- 
opt #16 


; - } - 1 
Dies Jpleettiie fers niet puise de 


Gradion< de 


ivre. 


sacrahies 


Prompt Soulagement pour Efforts et Entorses. | 
Merveilleux Soulagement en Une Heure 


LES EXTRAITS D'HERBES ET DE :Nerviline çet un remêde sñr-=1n en- 
HACINES RARES DAS “NEHVILI- |fant même peut en faire des frictions | 

NE? LUI DONNENT UN MERVEITS- javece de hons résnltats. 

LEUX POUVOIR. Avez Nemiliue à votre portée, c'est | 

Vous serez surpris de Ta prompte | anacée vontre les doul R 
action de °Nerviline” dans le  soula- | prune . 9 ire es douleurs et 
gement de la douleur. Son efficaciré LIeS maux ordinaires dans toure fa- 
æst dne à sa remarquable propriété sonnes disent qu'ils n'v a pas de Jini- 
pénétrante—elle va profondément Jus ments la moitié aussi utiles à Ja 
qu'a a racine du EE Fri mile, Une bouteille 
Nerviline est réduira a note du 


par 


ane 


mal. 


plus forte. Plusieurs QRnnédecin. et Fous 
Tois plus forte que pouvez vous y fier 
des Tiniments ordi- pour guérir Je rhu- 


maires, et puis elle PRESS matisine, Ja  névral- 
m'est pas graisseuse, 14 ANCUnE sen- jui. le Jumbaro. la sciatique. le mal de 
tour mauvaise ou désagréable. :Cha- ‘dent. 1a plenrésie. les entorses. les en- 


que goutte appliquée pénètre. soulage pfhires. Partout où il y à une douleur, 


et guérit. - frictionnez avec Nerviline. 
Vons Be sautiez croire comment Li grande bouteille de famille à 50c. 
#lle soulage un effort, comment ele] La grande bouteille de famille 3 50e, 


est beaucoup plus profitable. Bouteille 


chasse la douleur, conmnent elle œuérit |. 
. 5 d'essai, 25e. Chez tons les vendeurs. on 


mne meuririssure. Dix milliers de per- Girecterent de  Catar rhozone Co 
maison. El cela doit être vrai. cur Kingston. Canada. 


sa haute 
qu'on 


Durant les denx dertiots jour. 


BE D 


OUEST, 


dement aérien. 


A Verdun.——Les Allemañds ont 


— | repoussés dans leurs attaques 
sur Vaux, Thiaumont et le bois 
du Chapitre. 

Dans l'air.—Les avions français 
recommencent leurs prouesses: 20 
bombes sur la gare de Metz-Sa- 
bions, 30 sur celle de Thiourille, 
25 sur des manufactures à Rom- 
12 sur Etam. ° 


Sur le front russe—Des succès 


marquants sont accomplis par les 
Russes au sud de Brody sur les 
rivières Sereth et Graberka, 
gré le mauvais temps. 

Des positions fortement organi- 
sées ont été prises par les Russes à 
Zvyn, Kostinee et Reniow, 140 
officiers et 5,500 soldats ont été 

faits prisonniers par les Russes, 
MARDI 8 AOÛT 

Sur le Somme.-Tes Français 
ont progressé à l'est de la côte 139. 
Pendant Le même temps, les An- 
glais faisuient une attaque contre 
Guillemont, 


mal- 


Allemands ont tenté 
deux fois dé reprendre Iles tran- 
chées capturées la veille. Ils ont 
iuiseé duns les Homes francaises de 
ueubroux morte et 230 prisonniers 
dont deux officiers. 


inon blessés, 
Lonmbar- 


L'ecuut Verdua.Le 
dlement a repuie avec 
violence sur le front 
Fieurv. Au maths. sérieux 


; 
; 
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ASSAULS 
des Alone Gui ont tous 
ions de la route de 
par le feu 


poussés le 


lourv et dans le vilage 
initraillenses. 

le né k NS 
Pieter, 


Ts 
Hausse \u sui du 
ivs Ruseue ct fait recti- 
ausiro-allenande 


lu June sur une 

5 Somiges, is où 
‘1 iii eut be diet que 
Chatte in NE « jest du Dnicstes 
tue enter attente voisine, 
Leo Hi des prisonuinrs 
faite ils ruse à ia batatile sut 
Ce givre epeth des ef ar 


hotunes €ét 166 pi 
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ous 
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fret 
continus Île 
Le patent Cure ec. 
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ii 


pas Ci 


conan nouvelles positions ur 
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ee madnn. Luce. ati 
au de els. a audreseé nr ni 


Benoit KV 


aitonent uhanmatn aue Fest ose 


de ait pue au suit du 
ï: 
ahemanies us 
envahie 
du nord de ia Franee. Li varie 
nal pres le Saintl'ère d'user de 
“pour 


lag ip 


dutorités 


propnilations des régions 


iriluence 
renoncé à de 
poéthoudes qui Ro atifueteruentt 
voutraires à Fhumanté aus cou 
vepuons internationales aux droits 
des nations ef à la snorale” 

Les ducteurs Nicholis ct Bini- 
ze, de Paris ont découvert us SE 
Pen core de téphs mnt oi 
louusaiunt de si 
Serbie, Grâce à 


su]: gti] jui, 


lei 
ani étaient atteints de li maladie 
et descendu de 29 à 5 

La ville de Bruxelles à relut 
de paver Pamende dec nt; uiititons 
de iarks qui bai a été jriposée par 
es Aiesands pour Li démons 
tion qui a en dieu dun la capitale 
ibelue le 21 juillet, jour de la fête 


nationale, On nd : à une eri- 


Ike =CriCUE. 

Un jeune Canadien-français 
du nom de Turgeon, attaché ït 
hôpital de PUÜniversité Laval. à 

Sainte Cloud, a accepté sans héaïta- 
ition de donner son sang pour sat 
|er un soldat francais qui avait Gi 
l'amputé de la jambe. L opération 
ide la transfusion s'est opérie avec 
ln succès remarquable. 
M. Poincaré a remis lui-méme 
la médaille militaire à un caporal 
qui, avec un seul homme, avait 
fait prisonniers cent Allemands, 
dont deux officiers. 

Une cinquantaine d'iniellec- 
tuels allemands poursuivent, dans 
Femnpire du Kaiser, et avec la ta- 
cie approbation de celui-ci, une 
ardente campagne de propagande 
par Ja parole. afin de préparer lo- 
pinion publique à la recherche de 
appellent “une paix ho- 
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Visiteurs de l'Exposition 


& Vous êtes cordialement invités. à établir vos quartiers 
généraux à notre magasin pendant votre séjour à Prince- 
Albert. Vos paquets peuvent être déposés chez nous, nous. 


en aurons soin. 
d'outils pour la moisson et de fournitures pour les construc- 


Voyez en même temps notre stock 


teurs. Nos prix sont raisonnables et nos marchandises les 
meilleures qu’on puisse trouver, € Fourches, faux, bou- 
lons de machines et de voitures, huïles à machine, barattes, 


PENSIONNAT DE NOTRE. 
DAME DU SACRE-COEUR 


obienir ; 


Sème Rue Est. 


pots à crême, seaux à lait, pots à lait, moules à beurre, cuillers 
et bassines à beurre, peintures, huiles, verres, etc., etc. 


Lacroix Bros Co. Ltd 


Quincaillerie de confiance 


Prince- Albert, Tél. 2258 


DE NOTRE DAME DE SION 


PRINCE ALBERT, Sask. 


ACADEMIE ET PENSIONNAT | 


Voustrouverez ici une éducation soi- 
née, un cours d'études coinplet, une 

Au tuite discipline er un milieu lé ul. 

Le conrs d'études comprend le cours 
couler adopié par le wouvernement 
dela Saskatehewn. de plus : 

L.e français est enseigné 
dans toutes les Slasses. 

Pécons de inu-hque, ide puinture, de 
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en bijouterie 


D Ua csup d'ail à notre vitrine vous mettra au 
courant de tout derniers stvles en bijouterie ina 
dorpe. No marchandises nouvelles sont toujour 12 
eXpostes en vitrine d'abord. 
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Pinferieur, vous ne trouversz que des arti- 


iiérv. MERE SUPERIEURE els reflet du style, de la beauté ot un rare bon 
es goût. Ni sous (fes un connaisseur, vous demi 
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À à l'immatrentation et ous 

| degrés de bachelier —fl'ros- 

lpretus el renseignements : 

| 

0 


Rev. PERE RECTEUR 


Collège des Jésuites 
Edmonton Alberta || 
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dirigé par les 


HOWELL. - SASK. | 
Cette institution a pour but | 
de donner aux enfants uue 

éducation chrétienne. Le pro- | 
gramme scolaire comprend 
tous les Cours d’études de | 
l'école séparée, en anglais et 


__ PENSIONNAT 
DUCK LAKE, SASK. 


Cet établissement réunit toutes 
les conditions nécessaires pour la 
santé des élèves et leur agrément. 

Le plan d'éducation suivi ren- 
ferme tout ce qui peut former les 
jeunes personnes à la vertu et aux 
gonnaissances convenables à Jeur 
sexe. 

Le programme d’études est celui 
que prescrit le Département d'Edu-- 
cation pour da Saskatchewan ; une 
attention particulière est donnée à 
la préparation des examens du 
Huitième Grade ou Entrée à l’E- 
cole Supérieure. Un cours français 
y reçoit aussi une toute spéciale 
attention. 

Pour conditions, très raisonne. 
bles, s'adresser à la. 

Révérende Sr, Directrice 


tieus Sri du venre à Prince-Albert. 


ET Fonnes ps uinrehandises et fous nos travutix 
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Nous émettons des licences de mariage. 
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Prince Albert F'ilour Mills 
“WOMAN'S RIGHTS" “NEW ERA 
La. mcillenre sorte de farine en vente 


THE KiDD MILLING COMPANY LB. 
PRINCE-ALBER ! 


lete Rue Ouest, 
TAILLEUR CIVIL 


E 
À TON + ET MILITAIRE 


ROBES ET MANTEAUX 


E 
| 
| 
DE TOUTE MODE 


. POUR DAMES 


EDIFICE K. of €. 


(En face du théâtre Orpheumi) 


Avenue Centrale 
Téléphone 2004 
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Construisez-vous ? 


q Nous avons un beau stock nouveau de plâtre, 
de chaux et de ciment qui vient juste d'arriver. 


Examinez notre stock de grillages et de portes 
à grillages. > 


Œ Voyez notre carton à cloison “Bishoprie”. 


€ Vous aurez toujours profit à à venir nous voir 


avant d'acheter. 


en français. T s 
Les petits garçons andeous || ROMERIL FOWLIES& Co. | 
p de ss nl son sms. liens | Edifice de la Banque Impériale, Prince-Albert, Sask._: 
our der ln S PATACUTIERS Argent à prêter aux taux ordinaires d’intérêt.—Assurance sur la 
S'SCTESET * vie, contre le feu, la grêle; et sur le bétail. 

Lé # d Me # + | 
Révéren e Mère Supérieure _ Agents de paquebots—Une carte postale suffit pour nous ap ; 
porter votre demande sur l’un de ces sujets. \ 

PRESENTATION de MARIE - \ 
Nous parlions français _f 


s AINT-GEORGES 


LE DE L'A. C. F. CV 
pu R. P. AUCLATR, 
EUR DU “PATRIO- 
rE"—LES FRANCO CAN 
DIENS DE SAINT-GEORQIS 
ET LE FRANÇAIS.—L ÜU- 
YRE DÜ BON JOURNAL 
a sn 

Dimanche dernier,-la' messe à 
réc à la chapelle de Saint 
par le R. P. Auclair, di- 
recteur du Putriote. L'assistance 
était très nombreuse, et malgré le 
mauvais état des chemins, certai- 
nes personnes étaient venues de 
fort loin. | | 
Immédiatement aprés Ja messe, 
eut lieu dans la chapelle la réu- 
nion du cercle local de. l'A. C. F. 
€. Son président; AM. Lahaye, 
dans une excellente allocution, ex- 
print {oute lu joie que ressentaient 
les Franvo-Canadiens de Saint- 
Gearges d'avoir au milieu d’eux le 
directeur du Patriote, ce journal 
qui es l'ame de tout ce qui se fait 
dans le pays pour la langue fran- 
ee. Jexhorta chalenreuseurent 
Les compatriotes à unir leurs efforts 
pont promouvoir les intérûts de 
Jeur religion et de leur race et à 
jure pus qu'ils n'avaient fait en- 
eme rquici pour rendre leur 
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ere Jocal vivant @t actif. An 
meme où Île francais est persé- 


eméoiune J'OntATIO Gt au Manito- 

et en butte à certañnes 
…. sueine nuiour de nous. 
sous nous montrer plus 
aus jamais à l'œuvre de 
{9 dont le but est préci- 
, rivesarde de nos droits 


Vache se dit Qrs heu- 
'hutani.de se trouver nnc 

tt tien de la syripa- 
aralon de Saint Gror- 
cuit dûà venu lors de la 
la vurele local, en no- 
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ct nus naiaiss de constater, 
cute profit que la popu- 
ea retiré de la fondation 
Ê «e vérpissinlt root 
en diseutant Îles ques- 
intéressent, tons. les 
tcomiribus à l'avance 
ialté et obtent des 
nets apprécialhles Ainsi la 

ti point de vue de Pense 
" ptdu français à Févole net 
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peériure à ee quete érai 
“folle a encore été nint- 
derimoremeont. 
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D breopocs Qui Ia pas CU se 
auvnt un intérêt local et dont a 
Miche tout Félément francais 
Lrevinee, N'est-ce pas. On 
sa requète énergique Cf 
Laute que FAeoctation des 
Cirowels a consenti à pu- 
ses ee taltits en français? Voilà 
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cu nt de grande fierté pour 
vus dit le conférencier. Vous 
ces cpu Fi oun grand service à 


ss compatriotes et quand hien 
mére ct auriez fuit cela, sovez 
Sue vous avez fait beaneoup, 
Das vos petites réunions, vous 
ahordez toutes sortes de sujets V 
vanne los différents movens <ns- 
“ptites de promouvoir vos inié- 
- tatérieks Sans doute, le but 
penser de l'Association est de 
Mabtienir la langue française ef la 
muliten catholique; mais pour ar- 
river à ee but, il faut avoir recours 
cériaines choses qui constituent 
ls inovens d'y atteindre, et les 
moyens à Jnettre en jeu sont par- 
lois rés importants. 

L'union 


sat 
DE 


est la baxe même de 
PAsociation : sans union,pas d’As- 
soeiation, Or comment des culti- 
valeurs peuvent-ils unir leurs cf- 
forts ci se rendre. mutuellement 
Service. Dans une paroisse voist- 


nier Depuis, ja eu del 
d'entendre ; 
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Gurraient pas en tirer. quelque 


- [profit 


“’Abordant la grande question 


Îdu “nerf de la guerre”, le R. P. 


_|sent pas capable de verser 
_{piastre. par année pour une cause 
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LéOTERIRANTIUES, 


Auclair dit qu'il s'est demandé 
souvent ce que <’est,au fond, que le 
patriotisme. 
lement patriote, celui qui ne se 


une 


désintéressée, pour u 
triotique ? | | 
. Chacun doit comprendre que 
dans toute association, un peu d'ar- 
gent est nécessaire pour les frais 
d'organisation. (Cette piastre que 
donne chaquë membre ne produit 
pas un résultat immédiat, mais 
elle peut rapporter cent piastres 
par Ja suite, par les différents 
avantages matériels et moraux ob- 
tenus grâce à l'Association, et plus 
nous serons unis, plus cetté piastre 
versée aura de valeur à Îa fin.de 
l’année. Les 35,000 FFranco-Ca- 
nadiens de la Saskatchewan ne 
sont rien s'ils ne sont pas unis, s'ils 
ne marchent pas ensemble. Ts 
sont ni plus ni moins comme la 
fameuse jument de Roland qui 
avait toutes les qualités imaginu- 
bles, mais qui éluit morte. 

En passant à la seconde partie 
de sa causcrie, dans laquelle il se 
propose de parler de la bonne pres- 
se le R. LP. Auclair dit qu'il ue 
vient pas traiter ici la question à 
un point de vue personnel, maïs 
uniquement au point de vue de 


ne cause pa- 


Puülité générale [voudrait 
quon oublie pour um montent 


qu'il ct directeur du J'éfriote. 


ment indispensable dans ee prive 


peur in conservation de noire lan! 


On cnseigne hier un pret 
de fruneais à Féeole nas ce t'est 


pus sulisant. EL faut un jour 


leuder lee vnfants À cntreonir lonrs 


en fra 
es et à développer our cn 
fransause,  C'eni É 
croire qu'il fant tre un 


ù peser 


due vrveuTr aie 


honnne 


déjà à trouver de 


4 S 3 2 
nouvoiles et à voriat 


sonnHeneent 
Fintorci aux 
nes questions que traitent Îles jour- 
naus.  Méne dans les familles où 
les parents m'ont 
de Ja lecture. il faut nu journal 


pour les enfants, 


Si j'étais riche, contbiue je IC 
Pr, uelan. el que jé pourrais ne 


payer le luxe d'une belle géncro- 


cité, savez-vous ee que je ferais ? 
Je voudrais abonner à un bon 
journal hebdomadaire les 30.090 


ne. à Albertville, on a eu l'heureu- 
se idée de fonder une caisse popu- 
Jai re d'après le système Desjar- 
dins, telles qu'il en existe un si 
srand nombre dans a provinee-de 
(uébee, Cest la première de la 
province, Après avoir expliqué 
Sommairement le fonctionnement 
et lutilité de li caisse’ populaire, 
le conférencier suggère à ses audi: 
teurs de mettre eux-mêmes la ques- 
tion à l'étude et de-voir s'ils ne 


DR) 


r s'ils ne sions de parler du journal à tous 


ldimnadaire comme le 


nifuailles canadiennes françarcs de 


à Snckatehewan, ? Cola ne cntte- 
vait 10,006 pinstres. mais je les dé- 
bourserais de bon enr, car je <€- 


iris <@r de faire ainsi beaucoup de 


bien. 

La putlication d'un jourñal est 
une enÉreprise Qui HE Va PAS His 
de grandes dépenae. On ne 
fait guvre une idée généralement 
de ee que ecla coûte. Croiries- 
vous qu'un simple journal heb- 
Patriote à 


se 


besoin, pour vivre, de sept à huit 


mille piustres par année? EL ve- 
pendant, Fabonnement ne 
i  N . . 
coûte qu'une piastre pr an. Une 


Vous 


fournir la 
à toute 


piastre par an pour 
nourriture intellectuelle 
une famille ! 

C'est un fait reconnu que À où 
pénètrent de bons Journaux il cir- 
culte de bonnes idées. Là où les 
bous journaux font défaut. il 
existe aneun ressort pour je bien. 
Vous avez l'avantage de posséder 
ici un journal local, le l’atriote. 
qui est ascurément un journal of- 
frant toutes les garanties déisiru- 
bles.  Encnuragez-le donc. imtro- 
duisezle dans vos fanrilles. Et 
puissicz-vous devenir tous  inem- 
bres de l'A. OC. F. C. et tous lecteurs 
du Patriote ! . 

Le R. P. Auclair était accam- 
paené de M. JT. P. Paoust. gérant 
du Patriote ét de M. Donatien Fré- 
mont, également du Patriote. À 
la demande du président. ce der- 
nier dit quelques mots devant 
Vassemblée. Il fit remarquer que: 
le moyen le plus efficace d'aider 
le journal était d'acheter de “pré- 


|férence’ chez les.commerçants, qui 


égulièrement dans le 
saisir toutes les occa- 


aynoneent r 
Patriote et de 


CAE PATRIOTE DE L'OUES 


Peut-il se dire réel- 


Evo journal franeuts cat aboli 


français Quis ChacUe HEVISON, pURtr | 
i 


pour dire Je journas [eve jeune 
gareon et la Abette de 12, 15 ae; 


pas lhalitude ; 


-Faoût au 1er septembre et r 


les fournisseurs et homines -d'af-: 
faires avec lesquels on est en're-' 
lation, fe 

M. J. P. Daoust profita de la 
circonstance pour expliquer: le|Ë 
système de concours. d’abonne- | 
ment lancé cette semaine par notre 
journal. Deux jeunes filles de 
Saint-Georges, Melles S. Balfour 
et Maria Lemoal posèrent immé- 
diatement leur candidature. Tous 
leurs amis présents se firent ‘un 
plaisir de les encourager et les deux 
concurrentes sont décidées à pour- 
suivre activement leur campagne. 

Le directeur du Patriote et ses 
deux collaborateurs remercient 
cordialement -la population de 
Saint-Georges pour l'excellent ac- 
cueil qu’elle leur a fait; ils remer- 
cient fout particulièrement MM. 
Jean (tuédo et Lahave, qui sont 
venus les chercher à Prince-Albert 
et les y ont reconduits, et MM. 
Cartier père et Lahaxe qui leur ont 
offert chez eux une  haspitalité 
toute canadienne. 
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Les Compagnies de chemins de 
fer accorderont une réduc- 
tion aux délégués qui se 
rendront au Congrès de Wil- 
low Bunch. 


PATRIOTE DE L'OUEST 
150. de prix offerts à nos propagateurs 
Phonograghe “Victrola” de 66.50 
Bibliothèque-Bureau de $40.00 
NTR EE N OR [voeu] le 23, 
DAC, Do LP ro 


Le Comité Exéeutif de FA C. 
F, C. vient de faire des arrange- 
ments avec les compagnies de che- 
mins de fer qui oni consenti À 
acenrder des conditions spéciales à 
tous cenx qui se rendront à Wik 
low Buncls pour la Convention, 
les 16 et 17 août. 


POELE ELECTRIQUE DE 87.06 


De chez J. B. KERNAGHAN, Prince-Albert, Sask. 
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UN KODACK DE 


LU Les déléuucs dovront acheter un 1 Ë ‘ ë 
billet d'aller de première classe PERVWORTÉ STUDIO, Prince 5 Ê 
pour Verwood, Ja stifton la pis ë 
proche de Willow Punch et de- à 
Lnander un ccrbtieat eu farnme LA 
l(Kéandard  certlirate)  Attestant: k . Lo 3 Le un. à 
iPachat de cu Billet. Les personnes de ant prendre part av concours sont. priées ce 15 meunre inmécia- ; 
Ce certifcat est ahsolaont in tement en communication avec rer à nn NS CENT ren P vent sors gere? des él 
iisuerati pour obtenir Ja réduc !E blancs as rêçus qu &lies auront à déiivrer à CEUX qui souscrit OonI des GUSNACIRENES Dar Hi 
on ommmdée. Les agents de Hi é leur intermédiaire. ë 
Mets sont tenus de le délivrer ar lé Le concours est Ouvert fr 
ideinandre. Fi 


Les vovaueurs Qui prennent le 
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train à une station où inv a pre À ë ce de P8g F 
‘ > S ete = DOS BE 
Toni Jan station) devra Dire montant en manoati-poste, N etitre recommandée. £ 
agent ilie sation) GeVrOnE Qu | + Er : “ . ne etat 4 
deg le dunticata du billet ani leur! Chaque première plastre payée, soit pOur Ai aiçnineme Houvens, Soit pou le ve- 
LS Le “ # st nos : : * + » rentes mois élec nrripnuonx utit un simon r dE 
met détient par de condutenr, Ce TE nouveliement d'un abonnement qui EXpITE, SET Dour des arrérages sur un abonnement 
Le ‘ US à : + os ae Lovaur du core us nos Ja talt parvenir a 
duglicuta leur Gendra lieu de or 1Ë ancien, conne droit à 100 votes en faveur au canui ; qui nous la ait parvenir. Le Ë 
i { Aa etes l Vel à put ji . . + Fa Lo: Si DRE UE, anses . sine a 
Hfent. i deuxitme piastre donne 450 voies: la troisième, GG: la quatrième 1,609, et winsi de ft 
Lorsque les délégurs auront à suite. . | _ . _ | hi 
vovager eur plus d'un chemin de Les personnes ne désirant pas concourir et qui S adresseront directement au Jour- 
! ALFA à ; H DE î 


: E ETS Let « vart à _ ee 
ler pour se rendre à Verwond. (et nal pour souscrire un abonnement pour ront désigner un concurrent à leur choix comme 


* née isive de leur a s 
ee sera Le eus ur crand nenmbres] Le NÉAOIETE ds leur vote, ._. , | décemé 
ile devront acheter des billet ut À la fin du concours, dont la date sera fixée plus tard, les prix seront décernés au 
obtenir dec certifieute de rhnque 8 mérite, selon le nombre de votes. Dans le cas de deux candidats ayant le même nombre £ 


de votes, le sort désignera le gagnant. 

3 Dès que nous seront parvenus les premiers rapporis, nous publierons chaque semai- 
& ne dans le Pañrtote un tableau donnant ie nombre de votes attribués à chaque candidat 
Les concurrents pourront ainsi constater par 


chemin de fer. 

Le secrétaire de ja Convention 
visera aus les certificats des dé 
1 


Ë 


eués et les fora valider par l'agent ÎE ayant à son actif au moins |,600 votes. 


Ë # Le Lpaxra) : -enûdre à je : “ls 
du chemin de fer. Kur pr'senta- 'È eux-mêmes les résultats de leur travail et se rendre compte des chances qu'ils auront de 
lion de son certificat ainsi validé. |& remporter le prix convoité. Nous ne doutens pas au'il s'établira ainsi parmi eux une 


généreuse émulatior qui ne manquera pas de les intéresser vivement. Les dames et les 
‘eunes filles, en particulier, trouveront dans notre concours un moyen de passer agréar 
; , « + A ns . 
blernent leur temps tout en s'assurant là possession d'un objet de réelle valeur. 

Qu'elles se mettent donc à l'oeuvre sans tarder. La récolte la plus abondante sera 


évidemment pour les ouvrières de la première heure. 


le délégué obtiendra son billet de 5 
Pretour aux conditions suivantes : 
| s'il v a 100 personnes où plus | 
munies d'uu certificat en formic, 16 Là 
retour au point de départ aora aa | 
uit. 
| Nil Va 20 porsonnes où pins: 
munies d'an certificat. le retour: 
sera d'un tiers du prix de l'aller ;à 
‘en première classe. 
Silva 9 personnes ont moin 
Imunies d'un le 
sera de deux fiors du prix de l'aller 
en premicre classe, ‘É 
NB. Un agent du €. PR. se ‘ 
tiendra à Willow Buarich pendant 
[la Convention. 


(PETITES ANNONCES 


MESSIEURS. pour service irréprucha- 
ble et entière satisfaction, allez che 
des compatriotes, GARON & PELLE- 
TIRER. Salon de Coiffure de premier 
ordre, Hôtel Windsor. 


Î 


i 
À 


certificat. retour 


Cffre en primes pour quelques semaines à tous ceux qui s’abonneront ou renouvelleront 
leur abonnement 


fagnifiques Tableaux - 
Portrait de Sa Sainicté le Pape Benoït XV 


20 punees, Ja photographie du Pape la plus impres- 
vous aimerez à mettre à 


grandeur 16 pouces par s. 1 
sionnante qui ait encore êtê publiée. un portrait que 
la place d'honneur dans votre maison, 


Scène de famille : L'ENFANT MALADE, 16x20, en couleur. 
Paysage : EN HIVER, 16x20, en couleur, fond azur. 


artistiques. comicndront parfaitement pour l'ornementation d'un salon. d’une 
à coucher.—Pratiquement, c'est presque Ja somme même que vous nons verse 
vous remeitons en primes. 


Institurice qualifiée pour Saskatche- 
wan, possédant en outre diplôme fran- 
eais et musique. expérience et réfé- 
rences. S'adresser à No. 150 PRIN-; 
CESS STREBT, WINNIPEG. Man. 


° 
? 
ces trois gravures, qui sont très 
salle à manger où d'une chambre 


pour votre abonnement que nous es. . . . 
Si nous consentons ce sacrifice, c'est que nous voutons. d'ici quelques semaines, doubler la circulation du Pa- 


triote et fournir à tous nos propagatenrs un moyen irrésistible de faire pénétrer le journal dans toutes les 


familles de la Saskatchewan. Les primes parleront d'elles-mêmes. : 
Envoyez-nous aujourd'hui même le prix de votre abonnement, pur mandat-posie ou lettre recommandée, et vous 


recevrez franco, par retour du courrier, ces trois inagnifiques prunes. 
; 


L 
vous d'en profiter immédiatement et d'en 
durer qu’un temps limité. 


LA COMMISSION SCOLAIRE de Pé- 
rigord demande pour service immédiat 
uu maître ou maîtresse qualifié pour 
ja Saskatchewan. Catholique et pou- 
vant enseigner le Français et l'An- 
glais, le plus haut salaire payé. S'a- 
dresser à F. DURE. l'ERIGORD. Sask. 


ON DEMANDE pour l'école primaire 
de Barrierville. Sask. instituteur ou 
institutrice catholique avec certificat 
de troisième classe. pouvant  ensel 
gner l'anglais et le français. Fixer le 
salaire demandé. L'école outre du 15 
este ouverte 


e Patriote est le seul journal du Canada qui fasse un pareil cadeau à ses lecteurs. A 
faire profiter vos amis, car cette offre ne pourra 


L 
crit un abonnement ou renouvelle son abonnement au 


Chaque personne qui souscrit u inement, ) 
l'intermédiaire d'un candidat de notre concours,—re- 


Patriote, soit directement, soit par 


; ‘année. S'adresser au Secrétai- …. : Ê Û : 
Fo Résorier. - Fe CMAHUSSIER, |K cevra franco par la.poste ces trois magnifiques primes. | . 
BJORKDALE. P.0., Sask. 17-8-16 ‘Dans le cas de l’abonné qui paie des arrérages, il n'aura droit aux primes que s’il se 
mo ù . Fo « ‘ « * ee « , + . LAS Q + 
- Es PERSONNES désireuses an !Ù met comiplètement en règle avec l'administration, c’est-à-dire s’il paie d'avance son abon- 
.LE Dis . Fe ° ° “ + : 


t garçon de dix semai- 
s'adresser à l'hôpital : 
NORTH-BATTLEFORD.. 


st 


dopter un peti A nement pour. l'année en coufs. 
nes pourraient RE ES 7 - - 
Notre-Dame, * 


‘LE PATRIOTE DE L'OUEST JEUDI 3 AOÛT 1916: 


LA PAGE DU DIMANCHE de suite et pour toujours qu'à vo- 


tre foyer on se respecte et que 


EVANGILE jles conseïlleriez, ces arands . en-|\çus ne tolérez pas cet abus. 
| —— fants; le tout serait fait avec tact. | Mais pour cela donnez Fexem- 
Le neuvième Dimanche après |Gélicatesse. sans découragement au |ple. ! 
- A remier échec, la persévérance "_ - s 
la Pentecôte premier échec Ra pe ê 0 
EN ce temps-lä. Jésus étant arrivé près | HÈNE AU SUCCES.. Les yeux qui s'ouvrent FE BE 
de Jérusulem, et apercevant cette ville, Ët vous seriez ainsi des bons nn * Ed 
pleura sur elle et dit: Ah! si du moins , bouts € ris, : . L ioanaoliaias Vrai EF ' 
en ce jour qui t'est encore donné, tulatligér du foyer, toujours Qt -\ propos des journalistes Veuil- h 
suvais CC qui peut te procurer la paix! lite ujours l'esp ce tés et surtout tou- lot, Rochefort. Drumont, frappés 
mais tout cela est maintenant caché à urS CCOUtÉS.. d Fe tés de de ipie Lin 
malheureux pour toi. où tes ennemis juurs € cecaite sur deurs VIQUX JOUETS, Lo- 
t'environneront de tranchées, t'enfer- ——— 0 ————— tre aimable confrème JL Lussier 
aeront et te serreront de toutes parts, tant dance L ion D bo 
ie détruiront entièrement, toi et tes Vilaine habitude Gerit dans la Justice ®dTolvoke : 
ænfants qui sont dans ton enceinte, et “Latmosplère dans laquelle 
ne laïisseront pas en toi pierre sur pier- » . 5 vivons 4 : = 
| parce que tu n'as pas Su COMTE Pas une langue n'écorche les nous VIVUnS NOUS ramolit et, à 
tes Veux. Aussi viendra-t-il des jours fvres l'es el les oreilles comme la force de voir remuer à la pelle, au- 
ke temps où Dieu t'a visitée. Etant en-|q langue française parlée par {tour de nous, les lingots et les mil- 


suite entre dans fe Temjile, 11 se mit À ; 


hasser les vendeurs et les acheteurs, [une buuche mal-apprise. lions, notre inspiration est deve- 
en leur disant: il est écrit: Ma imai- . de . : & 

; 5, sut les places [nue sèche et rocailleuse. 
sou est une maison de prières, eb vous | À tout Propos, sut Les places 


en avez fait une caverne de voleurs. Et | put tbliques, à manufacture, au | ‘L'âme, cet œil vivant et quasi- 
31 enseignait tous les jours dans le |}, avasin, sur la rue et jusque dans [foudrovant qui animait d'un suuf- 


‘emple. ; : « 
î les salons, on est exposé à enten- {fe de tenipête les articles d'un 


La nouvelle moissonneuse-lieuse MeCormick est la plus moderne et la plus scientifique au monde. 
Elle est le résultat final de 34 ans d'expérience dans la fabrication des moissonnenses. Une inspec- 
tion de cette machine vous intéressera certainement. Voyez en. particulier les points suivants. Ils 
sont significatifs pour vous, qui savez ce que c'est que de se servir d'une moïssonneuse, 


CORPS PRINCIPAL-Vorvez le .COTPS prineipal fort, tout acier, rivé À chaud avec appuis de côté ren- 


TU TT dre des mots grossiers, crachés par [Veuillot. d'un Rochefort et d'un forcés, | 
Si vous vouliez! ° ides bouches qui parfois semble- Drumeont, ne fait plus que de ra- ROUE CENTRALE. Font acier, 19 pouces de face avec rayons d'un pouce 14, Ne Pourrira pas, ne 
j glissera pas, Elle assure à la machine un monvement ferme et régulier, indispensable pour 


3e : : » jraient assez honnêtes. Ne pee pe apparitions sous la plume couper les récolfes bien fournies, 
Si vous vouliez, jeunes filles, le ous dont rien affirmer sans faire [affairée et mathématique des écri- 


FCTIGUX CRITCTAIT POUT UNC AUS uimauter les Voisins par Ja gros. [Vains de notre hémisphère. L'in- 


BARRE DE COUTE AU—Renarquez le fort 2” av ec la toile du tablier moins d'un pouce plus hant 
que Bt faneille.  Vons saisissez l'avantage pour le grain eourt. 


1. 3 97 NUS v à “eo : mi os , - : D nd 25 . CO . 
sarge part dans votre vie, VO isicreté de vos jurons ? frite phs sique qui à privé la : DETEXDEURS DE TOILE.-Ce srstème sur In toile de l'éléatenr et du tablier vous Cépargnera du 
j'iuprégueriez de l'esprit de SAGE Et cette coutume est si répan-|prese du vieux monde de ces gc- | temps et de Pirrent en ménageant la toile, 

ee. due, que le jeune hunime ne se nies transcendants est devenue l'in- DOPINE Ne manquez pas d'exuminer Ta grande bobine mec saillie extérieure. lle ne pliera pus 


nine se déplacera pas. Vous pouvez Fanener jusqu'à la faucille dans le grain court. 


Si vous vouliez, jeunes filles. Lit pas homme. S'il n'a pas sur [firmité morale qui devra nous 
vous réfléchiriez que la vanité ei lle lèvres un inot vulvaire ou cho- rattacher au métier jusqu'a ert- 
un bien mauvais appoint à ap- qu. Une parole triviale Juifvement final. Et c'est à et alors 
porter en ninage, tnais que la lle un tait d'esprit. il en épi- {seulement que nous verrons clair 
Simplicité, Ja modestie dans ee 1ous s@ discours, parce que notre esprit, sous l'ac- 
toilette seraient votre plus bel ur-1 Je sais qu'un sacre n'est pas nnüon hienfaisante de l'âge ct del 
nement au jour héni de votre ima- bus sphème et tout juron n'est pas l'étude, aura fini par échapper à | 


rrane, tuu péché. Mais; je sais aussi qu'on ki fantiemagorie et à la séduction ; 


PORTEUR DE G'BES— Fonctionne facilement, porte cinq gerbes et les dépose à la perfection. 


ELEVAUPEUR FLOTTANT--IT flotre à quatre points Élèera le plus Jourd aussi bien que le plus 
léger blé avec le moins de pouvoir et le moins d’égrenage. 

NOUEUR. Longue durée, simple, neuf parties seulement: un serre eifeetif et qui épargne un pouce 
de Beetle à chaque gerbe, comparé à celui desautres marqurs. 

AJUSTEUR.--Remarquezs quil est mobile sur nine grande échelle et que It moissonneuse Peut ainsi 
Her toutes les iongueurs de grain, 


ee Loos, . à . “ous tr rez cette is ‘use ie de Tavanttrain “New Auto Fongue” dont tout le mon- 
SE Volts Vulliez, J@tilles Îles ue . Se Sie Vous trouverez verte moisonnense munie de Tant = 6 on 

ou | lez, A ‘ LL le jeuuimence par ja parole orossière ‘du siccle, Grâce à Lui, Ja machine peut tourner correctement aux Coins et cou 
Fous penrenez que ie Jeune hot et quon finit par le blasphème,f  TNos veux s'ouvriront à Fâge 


me que vous croisez dans lite à 7 à finite ut facile à franchir en-loù ceux de ces grands devanciers | 


de parle. Cest me mmeneille, 
per en méme temps un plein andain, 
Venez et exainines ces particularités nouvelles et exelusites de notre machine. 


droit à votre modestie. et donc : tre les deux. et colni qui hu fran- | -6 formaient. 
"MI I Æorlez pis cos dés ,.. i aux a por A 
Vous De porteriez pa ce dé vlle te hit devient vite un blaphémateur Meureux si. par la même ae- 3 1207, 2ème Ave 
tes st sucette, Vous he vois CT d'habitude, e'est alors que les pé-stion, nous pouvons ouvre ar ion 
tt vez : °]} «ii DE l'e fer. ‘ l OUEST 
CFICZ par ei | are Set chés se multiplient, péchés énor- re au vrai les Veux de tous nus 
vou qiien se prait à appeler des puisque ce sont des ineultes {frères et compatriotes. 
fees. directes à Dieu, aux ehires saintes. —— 0 ASIN ESS 
Si vous vouliez, jeunes files El D'ailleurs pourquoi cette passion | L'Ontario et le Québec | j | a 
piété Hearirait dans votre condui- |} passer pour de mal élevés ? La à population rurale en Hix ir. | Les jeunes filles et la science Que votre nikon soit bien tenue 
te en sunueant que votre Iniluen- Cornment Sexpliquer que tant} CHIFFRES INTÉRESSANTS ë diminué de 5.000 dans Font mnenagere Propre, agréable. et votre nai 
. . . 1 . . " À < ETAT de op : 
cé erl erunde, Vous Voudriez vous d'enfants formés par des mères Dame P'Ontario il V4 un Insli- ir o, et Auger de 19 900 ds ie - Da pris chercher tüilleurs le vole 
approcher souvent de fr Ste Pa ini iuuses, inatruits pa des relivieux, tuteur pour 2954 de population: LC èuchec. Les qualités pratiques sont loin ont qu'il ne trouve pas chez lui 
ble ponr en apporter des PTOVIE- parlent Si jeunes un lanouve <ldans le Québee. un instituteur Lea condamnations ju.bciaires, [de ravaler Ja ferme. elles sont aux Elles ne son( pas rares les fennuee. 
: 3 oo 1 outilies . L ac ! « - s _ : . 
sigle de DOINAUTE u asiahilite. Fvulenire? C'est que. souvent. le pour PSS. ipur LOON D habitants opt atioif VOX de Fépoux la base ‘le son qui par leur le: apacité poison 
dunvnr du travail, de dévoué ère détruit 4 mesure ce que Ja Dans l'Ontario. depuis dix arr rune mavenne de 23,4 dans FÜn-lesfinue poux l'épouse. “Pour être leurs Bari au cercle. au ejub qu 
Inert... nère, ce que Pinstituteur enseigne. Île nombre des ilettrés à diminué itario. et 10.2 pour le Québec, One fennne conplète, pour remplir ses Char Voilà, dit un sociale. 
Si vous votez. jeunes filles ? Allez done décider l'enfant à ide 2,24 pour ceut: dus le Québee. ui a eu 5 condammations 2 "devoir d'état, il faut de toute nee [ue ne des orandes crces de 
: : : ! : : - rt , . on  — ' J - me . . root, « . 
vous cneriez des sourires atout Henie un Jangaue poli meervé. a réduction a été de 3.05 pour cent jpeine capittie et Québec TE en fessité qu'une jeune fille S'instruise flaleoodisme, et pur suite, Qu coca 
de vous pur les petites attentions quand les honmies qu'il adinire et Dans l'Ontario li mosenne dus i10 ans (mauvaise affaire pour Ja (dans la science ménagère, Et Mise. 
dont veus entonreries fer pures qu il veut imiter, mettent leur or-sistance aux écoles st de 6] pour l'resse)  [remarqnez que cette scienee nel C'est un fait que, dans los con. 
et gralids-parents, jan la douceur: su 4 jurés comme des Gens defcent: dans le Québec, 7514 pau Mais enfin la supériorté de fcomprend pas seuloimnt Part euli- {res socialistes. on né trouve pres 
- " + vec Vos Lotits frè . ARE ont ont . : . . - : 
ae vus rapports avec Vos petits fré- | hiintior. Danne dit Penfant. leon. | | ll Ontario anglais et protestant nv inaire La maison. dani l'épouse Fque pas de feinmies de ménave, 
TGS Pt Vos petiles sure, avec lee lonpe faut boder! El L'Ontarie a contribué 80 conte le Québec français et catholiine, ed la reine. ne «6 borne pas à une y 
Si vous vouliez. jeunes fl È il aie . par {ot pou ( fonts penriotique où ac frouve-t-cile done ? icui<ine. La xejence Inenagcre Aujourd hui tu veux tout fatre 
vous vous feriez d'à ap ee dus vous, dnesdeurs les honnnes, et in province de Québec GS cent comprend toutes los connaissances | pour assurer ton salut: domain to 
‘ re à cortiour de cette cotie etinar de , : x = ’ : 
bien par vs bons exemples, le. il vou Nes Ge cette soie er par ire. N'oubliez pas que la 5ème théoriques, ef pratiques. indispen- | voudras tout cher en {e disant : 
lannes uvre trmveraiont cn vilaine habitude. Et quand votre Dans Ontario le quart des mu-! convention provinciale de sables à une naiutresse de maison | me sauvorais-je ? 
vous dre Late tnjonrs pré- lent. nt dtisera échapper une de’ nicipalités sont prohibition: sites : [l'Association Catholique Fran- pour diriger <on ménage: enisine. 4% 

Niels ' . L L L , € . . Fou . Ï , . h } x ñ , . 
ts À «0 dévoner suis compter. ne s expressions qui chéquent Vo nr ins je Québec 910 munie]: “té lco-Canadienne à lieu à Wii couture, blmchissiue, NO LH ER Pantôt tr dis: gagnons le cie}, 
cote der vies que tr Me jrei Be par leur vulgarité vite, jnetenx 1.143 ont voté le régime de [low Bunch le mercredi 16 et le ihvgiène. soins à donner aux ma- let tantôt: ABS pouvait ny 
pocr Den, c'es tir votre bon- hervenez: que votre fil, comprenne frempérance, jeudi 17 août. jlautes et le reste. avoir pas d'enfer ! 
heur su? ep 4 ; A Si [oh ce hi ni OIIERIOENN sec © 
Ja-haurt. … MT AL OU LrÉ Rare ve 

SE Vons veiniez jennes filles. | ‘ | 
VO: Vo crétriez des occupations ‘ k 
" l | Mme HENRY BILLINGS Mme À. LAMOUREUX 
attrasanies au foyer: Ja  confec- | Le Le 
don de vos vélunents ct de ceux | **d’avais trouvé bien longues les “Beaucoup de travail était on peu fe 
années pendant lesquelles, en plus! IL femme souffre. El faut connaitre et comprendre son 
de ve. pethes sœurs ne devraient : cause de mon mauvais état de santé, 
Le ds De et ce d’un mal intime, j'avais souffert dans re 
jès av “ ile <ecrets p co ( L la tête, l'estomac. les reins et les mal Hour le quersr, - des névralgies, des irrégularités et de 
ecrai à dl des appoint nûüles h . . 
: at î HU! i Jambes. Plusieurs médecins que j'a toutes les douleurs internes que J'en. 
MOD Ke dis Votre corbeille de vais consultés n'avaient pu encore me 
noces. | guérir lorsqu'un jour, en entendant durais. Mes forces diminuaïient re- 
.. : des amies dire du bien des Pilules à cË = . e Lo r e »£ 
Si sous vouliez, jeunes tilles, | Rouges, je me rappelat awes mil € iétiecin de la Compagnie Chimique Franco-Américaine |viécment ct j'étais toujours lasse. 
l ' Aussi, qu’il m'était difficile d'être à 
vous feriez des lectures sérieuses. i J'avais lu souvent dans les journaux Fr. 7 = A °q 
pour vous seule, mais pour 11 les succès de ce remède, et je com. a étudié Fes maladies de la femme et les connart ma besogne comme autrefois! En 
Non pyuu l ; i g 


à Fr e. C'est bien . , 
mençal alors à en prendre. C° lisant dans les journaux les guérisons 


fiunilie réunie, vous choisiriez des L > 
lè un remède merveilleux. Quelques 


livres où la aovrule ét reportée, 
F'Evangie, l'hiuitativn, (oh! ne 
souriez Ju) Louveruienil un VORs 
des Icctrices assiducs. 

Si sous voue, jeunes filles 
vous Volk inéttriez en garde contre 
les sorties ci les fréquentalions sue 


parfaitement. Aux femmes malades de Le 
consuiier. Les PILULES ROUGES 
sonné pour elfes un remède 


faites par les Pilules Rouges, j'ai été 


infaillible. 


surveillance aucune; les théâtre NET me x …. 
et les vues animées seraient bannis | SE K Ÿ Les maladies des femmes forment un pas hésiter à consulter un spécialisteinotre nombrewse clientèle à refuser Te 
les S S & cercle, dont la régularité est bien frap- comme le Dr: Simard qui ne traite queltoute SUBSTITUTION Lorsque vous CE 


pante, Ce sont toujours les mêmes cas, [les maladies des femmes, qui les a étu- 


de voire vie et vous y auriez tout 
les mêmes symptômes, les mêmes ma-|diées sous ces sommités scientifiques en 


demandez les Pilules Rouges n’ac- 


profit, CrOÿCZ-MmOL nifestations, qui ont pour base l’éter-| Europe, qui s ‘appellent les Drs DeVos|Ctptez jamais un autre produit que É. 
Si vous voulicz, jeunes filles. nelle qesion, de la pureté, de 1 sie et Capelle, Let qui a en main de merveil-|l’on vous recommanderait comme S 0 
: , oname NL : chesse, de la vigueur du saug et de lalleux remèdes glorifiés par une longue i :FUSE r l 
être de bonx anges à li maison, régularité de sa circulation, C'est l’ané-|série de succès dans 1 étant aussi bon, REFUSEZ CATE- | 
g sns 4 médiation fé CORIQUEMENT.  Défiezvous des 1) 


minine. 


Le) 


mie chez la jeune fille, les congestions 
et les affaissements chez la femme faite, 
les perturbations dans l’âge mûr. La 
répétition constante de ces cas montre 
bieu comme il est nécessaire pour les 
femmes, qui sentent le besoin de con- 
: sulter un médecin, de s'adresser à un 
boîtes à pelne étaient employées que spécialiste. Ceux qui font une spécialité 
Je me croyals quérie, tant je me trou-ldes maladies des femmes ont plus d’ex- 
vals soulagée. d’ailais et venais tout! périence que ceux qui se livrent à la 
le Jour dans ma maison, je travalliais médecine générale, et c’est ce qui fait 

duement et n'avais sucunic doue leur force. I1 défile dans leurs cabinets 
masi tant de nouveaux cas et de cas intéres- 
lear. J'étais donc guérie; je me por-|sants qu'ils en connaissent plus long 
tals mieax que jamais. Depuis que je|sur leur profession qu'aucun praticien 


connais Ja valeur des Pliules Rouges, général, même le. permonmé C'est 
Je ne retarde pas d'y recourir si mes mal ades est ait 2 a cite de eucnle elles ne sont jamais vendues ‘ autre- 


forces s’en vont et si je ressens quet- cès, de certitude même qui rend {inpar- ment ‘qu'en ‘boîtes contenant, 50 pi- 
-@ues malaises ; toujours elles meldonnables les femmes assez malavisées|lules, jamais au cent; elles portent 
font du bien ct peur cela Je les censl- peer consentir à souffrir quand elles'ont|à un bout de chaque boîte la signa 
étre ie meilleur des remèdes pour, la A SEE EE ap ode d'épaiser leurs ture” ‘de Ja. Compagnie ” ‘CHIMIQUE 
femme.” Mme Heary Bilings, Dsj- Voilà po Re une emiiaé dure ont SE ANCO AMERT ICÂTNE BAR 2 
“Vtn Cons. Botte 91. . . 1fxiblir, “quiet “Piles débitiée, me doit}méro, de ‘contrôle. l'Noës ‘engageons 


vous en trouveriez mille fois l’oc- y 
casion par votre amabilité, vos pré-! d) Dé 
venances; on vous saurait gré des 
efforts que vous faites pour sarder 
J'égalité d'humeur. vous ne ménu- 
geriez pas votre dévonciaent envers 
votre mère et voire père qui se sont 
tant dépensés pour vous. 

Si vous vauliez, jeunes filles, 
VOS grands frères ne seraieal pas 
Fi pressés d e quitter le foyer pour 
consacrer leurs soirées au sport, 
aux tables de jeu , au théâtre: 
vous auriez mille et une petites in- 
dustries nour les retenir, vous vous 
intéresseriez à Jeure projets. vous 


COLPORTEURS; les Pilules Rou- 
£es ne sont jamais vendues de porte 
en porte. Rappelezr-vous que les Pi- 
lules Rouges sont la grande SPE- 
CIALITE pour la femme, celle qui 
guérit tous les jours un grand nom. 
bre de personnes ET.QUI VOUS 
GUERIRA AUSSL 


Si vous ne. pouvez vous procurer, 
dans votre 1ôcalHté, les véritables), 
PILULES ROUGES pour Femmes |" 
Pâles et Faïbles, ‘ECRIVEZ-NOUS, 
nous vous ‘’leg ferohs . parvenir 


CONSULTATIONS GRATUITES. 
—Comme par le passé, les consul- 
tations du Dr Simard sont tout à fait 
gratuites et se donnent tous des 
jours, dimanche excepté, de 9 heures 
du matin à 8 heures du soir, au No 
274 rue Saint-Denis. 


. AVIS IMPORTANT.-—Les Pilules 
Rouges pour Femmes Pâles et Fai- 
bles. sont en vente chez les mar- 
chands de remèdes au prix de 50c 
la “boîte ou six boîtes pour $2,50; 


ns es 7 # 
pra 


PE nné 


plusieurs fols tentée d’essayer ce re- 
mède. Enfin, après une nouvelie pé- 
rlode de souffrances, je m'en procu- 

Au bout.de quelques semaines 
J'étais plus forte ct les ‘douleurs dis 
paraisselent. d'et ‘été complètement 
guérie. et depois deux ans, Je me 


‘sens mjeux que Je. ne l'ai jamais été.” 


AUSERIE 
C _— . 
Le dernier nurnéro du Patriote 
renfermait une “simple note” as- 
anodine et nullement sensation- 


sex ( nsanon 
nelle qui a réjoui Le coeur toujours 
jeune du “Vieux Fermier”.  L'a- 


vez-vous TE marquée? Il s'agissai t de 
la fondation de la première Caisse 
populaire (Desjardins) en Suskat- 
chewan. 

C'est un groupe de cultivateurs 
“progressifs” d'A lbertville—pour 


parler convrme Les journuur sérieur 


._—qui a eu l'honneur. de prendre | 


cette intéressante initiatve. : Voilà 
des camarades qui se distinguent. 
Je donnerais volontiers un bon ar- 
ent de mon meilleur champ de 
blé pour être aujourd hui un pa- 
roissien  d'Albertuille..  Songez 
done au mérite qui est le leur d’a- 
voir tenté la chose avant tous les 
autres et d'avoir montré que le 
projet était réalisable ? 

Il a bien six ou sept ans, pour 
que part, que j'entends agitcr la 
question autour de moi, mais avec 
quelle Himaidité! Auintenunt, les 
fermiers “progressifst vont pou- 
roir «lever la voix ct opposer à 
eux quà ont toujours à la bouche 
mot fucile: “n'y a rien à fai- 
ve” l'exemple concluant d’Albert- 
rille. 

Puisse cet exemple être aussi 
contagienx que la paralysie infan- 
Hi tuontes proportions gardécs,bien 
entendu! La ñourelle venait à pei- 
ue d'étre publiée qu'elle était déjà 
conrmentée avec beuucoup d'inté- 
mt MA CORRUÏSSANCE, DAT UN 
aroupe de fermiers, el je serais bien 
chan si le même fait ne fétai 
pus prdait un peu partout dans 
FOnist, 

l'uus nous sentons le besoin de 
lunion et de la coopération entre 
cullivateurs, 1rais les conditions 
Hirrentes de eclles qui cristent 
dans Ext et duus lex ricux pays 
smiont que les plus hardis hôsi- 
ftiont Ù HOGI FECOUFS AUX POIWCRS 
L'ercrple d'Albert: 
olle. encore une fois, aura du bon. 
Î'uorque une date dans l'histoire 
de ue yronpes de l'Ouest. 


aaites léhurs, 


lu outre point “ signaler, c'est 
que cctle pronuère caisse populaire 
pres nessanee au sein du cercle 
loeol de PALCLELC. 
fn longteunpis, je crois aroir pre- 
s} 
; 


In H4 DES: 


dei mOnr. un grand aureès à 
LOC le jour où elle pren- 
deu résohonent en nains la gran- 
de (AIRIETE ayricole, Lu voile qui 
mache en plein dans mes idées 
«le lui 


COTE pus dt prétention 
arair oudré le chemin. je ne fui 
ss qurerprimer le sentiment de 


fans, 


Merei done an nonede tous. 
LÉ VIEUX FERMIER. 
0 
Ue qu'il va de pis pour les va- 
che à ectte époque. ce sont les 
mouches et le solcil. TE faut les 
en préserver. 


Complet tel que 
senté dans l'illustration 


| On moissonne du. blé toute 


| 


l’année 


Voci, pour le monde entier, les 
différents mois pendant lesquels on 
fait la moisson ‘des blés, d’après 
l'Agence Havas”. 

En janvier, la moisson se termi- 
ne dans la plupart des districts 
d'Australie; elle commence en 
Nouvelle-Zélande, au Chili et dans 
quelques régions de l’Amérique 
du Sud. 

En février, la moisson commen- 
ce en Egpyte et aux Indes. 

En, avril, moisson dans l'Asie 
Centrale, en Chine, au Japon, en 
Algérie et au Maroc. 

En juin, moisson en Californie 
Orégon dans les Etats du Sud des 
Etats-Unis, en Espagne, Portugal, 
Jtalie, Hongrie, Turquie, Rouma- 
nie, Russie méridionale, Bulgarie, 
Midi de la France. 

En juillet, la moisson commence 
dans la plus grande partie de la 
France, dans le sud de l’Angleter- 
re, dans tous les Etats de l’Améri- 
que du Nord, en Allemagne, Au- 
triche, Suisse et Pologne. 

En août, continuation dans les 
pays ci-dessus, en Belgique. Tlol- 
lande, Danemark et Canada. 

En septembre. moisson en Ecos- 
se et dans quelques parties du 
Nord de l'Angleterre. de la Saède 
et de la Russie du Nord. 

En octobre, moisson du Ré, de 
l'avoine et du mis en Amérique. 

En novembre. on commence a 
moisonner dans l'Afrique du Sud. 
au Pérou el dans je nord de PAuS- 
tralie. 

En décembre. cominencement 
de lt moisson à la Plata, au Chili 
et dans l'Australie ruéridionale, 


OQ——— — 


Législation concernant les sta- 
tions d’achat de crème en 
Saskatchewan 


Le Ministère de l'Agriculture a 
trouvé nécessaire d'établir des rè- 
glement< touchant les postes d'a- 
chat de crime. Ces stations sont 
devenues très nombreuses dernie- 


Irement: elles se trouvent gentra- 


lement dans de petits magasins de 
campagne qui n'ont pas l'outillage 


voulu pour la manipulation de Ja 


crème, Très peu de ces magasins 
ont l'outillage nécessaire pour fai- 
re l'essai de la erème: ils ne pren- 
nent aucune précaution pour con- 
server la ere sauts détérioration 
jusqu'à ce qu'elle puisse être ex- 
pédice.  Ien résulte que le eulti- 
vuteur ne reçoit pas le plein prix 
pour son produit et lon expédie 
une ertine de qualité très inférieu- 
re avec laquelle il est Hnpostihle 
de faire du bon beurre. 

Le pélitionnaire qui veut ohte- 
nir un permis pour ouvrir un poste 
d'achat de crème doit montrer 
qu'il a un bâtiment convenable ou 
une chambre consacrée exclusive- 


epié- 


COLLIERS tout cuir noir avec attelles en fer. 
COURROIES d’attelle 1 pouce !2, doubles et consues. 


COURROIES de cou 1 pouc 


Ê 


de 2 pouces. 


CHAINES 6 pieds 42 de long. 


NS 


es l/, avec boucles de sûreté 


SSSR EEE, 


“ 


Mi:e disère beaucoup plus 


LE PATRIOTE-DE L'OUES 


ment à cet effet, avec des murs 
d'une certaine construction, un 
plancher ayant une bonne pente 
et l’égouttement nécessaire. La 
crème doit être achetée au poids. 
Les échantillons prélevés pour l’es- 
sai doivent également être pesés; 
ils ne doivent pas être prélevés au 
moyen de la pipette, car avec cet 
instrument, lorsqu'il y a de la 
mousse sur la crème, la quantité 
de crème contenue dans la pipetlie 
n’est que def.deux tiers de 


la quantité régulière, et c’est 
le cultivateur qui y perd. Il 


faut également établir des bas- 
sins de refroidissement où la crè- 
me puisse £e conserver en atten- 
dant d'être expédiée. On a sou- 
vent vu à ces stations de la crème 
conservée dans des bidons ordinai- 
res, au fond du magasin, ou dans 
une échoppe de boucher, où, na- 
turellement. elle se détériare très 
rapidement. 


D—— 


L'exposition d'hiver de la Sas- 
katchewan 


À Ja réunion annuelle du bu- 
reau des expositions provinciales 
d'hiver tenue à Régina, il a été 
décidé qu'à l'avenir, les expositions 
d'hiver auront lieu en décembre 
au lieu d'être tenues en mars. Il 
a été décidé également que l’expo- 
sition du sud de la Saskatchewan 
connue jusqu'ici sous le nom d’ex- 
position d'hiver de la Kaskatche- 
wan sorait désignée “Foire d'hiver | 
provinciale de Ja Saskatchewan à 
Régina* et que l’exposition intoer-| 
provinciale de la Saskatchewan | 
pour la section du nord, serait ap- 
pelée “Foire d'hiver de la Sas 
chewan à Saskatoon.” 

La société des aviculteurs de Ja 
Saskatchewan a décidé qu’à la- 
juenir. les expositions, au lieu d’ê- 
[tre séparées, seraient loutes tenues 
eus les auspices de l'asaciation 
‘ins foires d'hiver. 


OO — — 


Les légumes dans l’alimen- 
tation 


N 


Les léurines en général sont des 
correctifs précieux de 1 viande. 


chissent et les reposent, tout en les 
sthnulant suffisamment,  L’ali- 
mentation trop exclusivement ant 
male produit souvent le Aévoût: 
Famertume de certains Héaumer. 
si loin que l'on pousce 1 compa- 
raison, on trouvera toujours le vé- 
gétal intervenant, comme un bon 
ani, pour idablir la santé, et son 
tarif est moins levé que celui des 
disciples d'Eseulape syudiqués, 
De tous les légumes, le plus 
utile à L'humanité est la poinme de 


“JEUDI 10 OUT 49 


Celle-ci échaufle nos organes el i 
les fatigue: les Iévumres ies rafrat., 


salades, nous remet en appélir. Etivite dans une étable bien éclairée 


terre, contenant 20 p.c. de fécule. 
un peu de sucre, et à peu près ? 


ne peut donc pas suffire à la nour- 
riture de l’homme, mais y contri- 
bue puissamment. C’est même à 
l'introduetion de ce précieux tu- 
bereule que l'Europe doit en partie 
la cessation des famines mourtriè- 


res qui la désolèrent souvent au 


movon-Âec. 

La fécule de la pomme de terre 
facile- 
ment que la viande, et même plus 
facilement que: lamidon des 
céréales. lle traverse vite l'in- 
testin, et riche en eau, elle excite. 
par une légère fermentation. les 
contractions de la partie extrême 
toujours paresseuse. Elle hâte 
donc lexpulsion des résidus lais- 


Misés par Ja viande cet elle en corrige 


l'effet desséchant. Comme dit si 
bien le Dr Aurèle Nadeau: “La 
pomme de terre et autres légumes 
sont le salut de l'humanité sauf- 
frante en soulageant. guérissant la 
constipation et tout le cortège de 
maladies qui en sont la suite na- 
turelle”. 

Si j'ajoute aux pommes de terre 
les précieuses légumineuses que 
sont les pois, les fèves. les lentilles, 
j'aurai une nourriture complèté, 
réconfortante, suceulente, saine. et 
tout à fait à la portée de la bourse 
du pauvre. Les plus riches même 
s'en trouveraient à merveille, s'ils 
savaient en user. Ê 
- Si ma démonstration n’est pas 
jugée asez concluante, consultons 


p.e. de malières azotées. La patate pores et À ses veaux, c’est-à-dire en 


D so 7 
TES 


- TE  — 2 4 


_ 


15 “77 


BANQUE d’HOCHELAGA À 


L A4 
3 
CAPITAL AUTORISÉ. ..84,000,000 È 
à 


les statisticiens dont les chiffres 


sont toujours sans réplique, Ne 
disent-ils pas que la plus grande 
longévité humhine se rencontre 
chez les Trapistes, les Chartreux | 
et autres. communautés dont le ré- 
gime alimentaire est absolument 
végétarien ? 

. Avant que ces statisticiens eus- 
sent étalé ce fait, si étonnant pour 
les amateurs de la bonne chair, on 
raconte qu’il survint un jour un 


FOND DE RÉSERVE....$3,700,000 
Bureau Principal, - MONTRÉAL 


CAPITAL PAYÉ........84.000,000 


DÉPARTEMENT D'ÉPARGNE-— Intérêt au taux de 3 gour cent 8 
par'an accordé sur dépots d'épargne. 


2 


env 3 4 : ne EMET des ‘Lettres de crédit Circulaires” pour les voyageurs, 

arpue uun théologien, au sujet payables dans toutes les parties du monde ; P …. 
au T snne alimentaire des Trap- ACHÈTE traites, ou argent et billet de banques des pays & 
pistes. Ne jamais manger de étrangers ; et. VEND des chèques sur les principales villes du 

viande, vivre de légumes et de vé- Rex | £ 
L& + test abrécor cac : … AGENTS EN ANGLETERRE : The Clydesdale Bank, Ltd, ; 
pas c es areger le Jours, Et Crédit Lyonnais, Comptoir National d'Escompte. ' 

: ES a-t1l droit en agir ain- AGENTS EN FRANCE : Crédit Lyonnais, Comptoir National 
s1?”—-UÜn mémoire fut vite filé au d’'Escompte de. Paris, Société Générale, Crédit Industriel et 


Pape, qui le passa au Général des Commercial. : 


Trappistes pour savoir son opinion 
sur la question. Pour toute ré- 
ponse, le général délégua troisl: 
Trappistes auprès de Sa Sainteté. 
Celle-ci, après avoir constaté la 
fraîcheur de teint,la démarche aisée 
et l’esprit alerte de ces trois bons 
religieux qui étaient âgés respec- 
tiverrent de 84, 87, 96 ans, fit dire | 
à leur général de continuer le mê- 
me régime alimentaire, sans vian- 
de, ni poison. 


Succursale PRINCE-ALBERT, Sask. 
J. E. 2RPMTN, Gérant 
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CREME 


Du 12 juin 1916 jusqu’à nouvel ordre nous paierons . 
les prix suivants pour le gras de crême à votre station. 


a ———————(}—_—_—_—_—_— ne 
La lumière du soleil dans les Gras de crême douce - - ?28ctslalb. 
étables Gras de crême aigre No. 1 - 25 cts la Ib. 


Gras de crême aigre No. 2 - 22 cts la lb. 
THE PRINCE ALBERT CREAMERY CO. LTD. 
Prince-Albert, Sask. 
\. 


Une des plus communes erreurs 
qui se glissent dans les plans de: 
bâtiments de ferme au Canada, |! 
c'est le petit nombre de fenûtres 
que l’on y trouve. surtout dans Îles 
murs des étables. On se montre 
généralement soucieux de disposer 
convenablement les bâtinenis par 
rapport les uns aux autres: inais 
très souvent. on n'a guère donné 
d'atlention an bon éclairage des 
étahles. On voit dans beaucoup 
d'endrnits de belles granges et de 
magnifiques étables {rès bien pein- | 
turées et présentant l'extérieur 
an joli coup d'œil, mais elles sont 
{rès mal celairées. 

Prévention vaut mieux que gué- 
rison, @f la lumicre ed le meilleur 
préventif connu contre les mala- 
dies. Des étables sombres et mal. 
propres favorisent plus le dévelop- 
pement et la diffusion des maladies 
que celles qui sont inondées de lu- 
mière. Rien de plus ennuveux 
pour Jos personnes qui x travail 
lent que de se trouver dans l’obs- 
eurité en plein midi. On travail- 


” 


Capital Plumbing & Heating Co. 


A. ST-PIERRE, Gérant 


Installation de Système de chauffage à l'eau chaude 
ou à Vapeur.—Ouvrage général de plomberie de 
toutes sorte exécuté avec soin et promptitude. _: 


Estimés gratis sur demande.— Travail garanti 


1436 Elphinstone, Tel. 5104, REGINA, Sask. 
REFERENCES 
Hopital des Sœurs Grises de Régina, et M. l'abbé Gravel, Gravelbourg. 


it 


SET EAN 


ÉPARGNEZ 
VOTRE 


ES PE AR 


le de lait et 200 1bs. de beurre par 
année. pour paver les soins qu'on 1 
lui donne. 


le naturellement mieux of plus É 
que dans une autre qui ne reçoit É À GG FE N 
qu'une espèce de lumière blafarde. El 
Pour l’amour du bien-être et de la é POUR 
santé. ce qui signifie incideimment ë à 
plus de profits, que lon nous dan- à , . ë 
ne plus de lumière en nos bâti- £ L emprunt de Guerre Canadien , 
3 Es 
ments me. Ë . ; 
ments de ferme Si QUI SERA EMIS EN SEPTEMBRE. : 
On ne saurait faire de meilleur | 
caleul qu'en vendant son lait à ses Ë 
à En achetant une obligation de 
faisant de l'industrie benrrière. î lPEmprunt de Guerre, vous aiderez au : 
Tes sous-produits de la beurrerie K triomphe des Alliés, vous rain eue “ 
7, FT . À vous-même un placement de : 
lorsqu'on les donne aux petits ani- É repos et un taux d'intérêt très r&mu- è 
maux, rapportent au sol une gran- L nérateur. 5 
de partie des éléments de fertilité ï 5 
qui lui ont été enlevés par les plan- È ; 
tes consommées. F É 
mn : MINISTÈRE DES FINANCES : 
N'oublions pas qu'une vache É OTTAWA il 
laitière doit donner au moins 4.000 " 


2 Compagnie Canadienne 
de Colonisation, Ltée 


$500,000.00 


Siège Social : REGINA, SASK. 


EDIFICE DU CLUB CATHOLIQUE 
1863 Rue Cornwail 


CAPITAL AUTORISE 


Compagnié Co-Opérative fondée dans l'intérêt des catholiques de la Saskatchewan. 


Demandez notre prospectus et nos imprimés. 


 _J. A LAPORTE, Gérant. 


Chronique Locale 


L'Erposition agricole. 

L'Exposition agricole de Prince- 
Albert ouvre ses portes aujourd'hui 
à uue heure. Les deux principa- 
les journtes seront celles de .ven- 
dredi cet samedi. Notre ville 
compte sur de nombreux visiteurs 
qui, du reste, ne seront pas désap- 
pointés, car l'Exposition se pré- 
sente cette année smms les meïlleu- 
res auspices. Les  insvriptions 
pour les différents concours sont 
plus nombreuses qu'elles n'ont ja- 
mais té, Le courses de che- 
vaux, qui commencent vendre- 
di à une heure, s'annoncent éga- 
Jement eunnme un succès, 

A l'occasion des fêtes 
semaine, le demxi-jour de 
mercredi après-midi se 
transféré au vendredi. 

Le Grand Tronc à Prince-Alhert. 

Une grande nouvelle pour Prin- 
ce-Albert. M. all, député de 
Cumberland. a éié informé par le 
ministre des chemins de fer de 
Régina que le Grand Tronc serait 
à Lrince-AJbert cet autonine, à 
compaunie a enfin réussi à se pro- 
eurer l'acier nécessaire à la cons- 
truction de la voie et le travail 
commencera inimédiatement, La 
distance qui reste à achever est 
d'un peu moins de 20 milles. 

La nouvelle a naturellement cté 
accueillie avec enthousiasme à 
Prince- Albert. ŒElle ne réjouira 
pas moins les cultivateurs du dis- 
trict qui s'étend de la ville à la 
Saskatchewan du sud tous de 


de cette 
congé de 
trouve 


vaillants pionniers qui voient en-| 


lin se réaliser un rêve longtemps: 
caressé. 
L'anniversaire da lu Ünerre. 

Le soir du + août. le deuxième | 
anniversaire de la déclaration de 
guerre à éié célébré par nine gran- 
de manifestation en plein air dans 


rt 
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_ Le Sinistre de l'Ontario 


Le terrible feu de forêt qui a ra- 
vagé le Nouvel Ontario, et dont 
nous avons parlé la semaine der- 
nière, a dépassé en horreur iout 
ce que l'on peut imaginer, éomane 
l'attestent les nouveaux détails qui 
nous parviennent. La contrée dé- : 
vastée forme Ja plus riche de eette 
partie de Ja province: elle lait 
semée de riches établissements 
agricoles. 

Le gouvernement de Toronto a 
donné officiellement le chiffre de 
232 victimes et on espère qu'il n°v 
aura pas à y ajouter de nouveaux 
noms. 

On rapporte plusieur actes 
d'héroïisne accomplis par de en- 


fants, Une jeune fille, âgte de 
seize ans. transporta son petit frè- 


A un bébé, sur une distance consi- 
idérable et finalement suecomba, 
ses jambes brûlées jusqu'aux ge- 
noux. Un des détachements de 

secours, explorant autour de Ma- 
th&on, rencontra une fillette âgée 
de ueuf ans. tte MceCallum, gar- 
| dant deux bébés qu'elle avait suu- 
vé. Elle a été gravement bles- 
sie. mais aucune plainte ne sortait 
de sa bouche: elle est maintenant 

l'hôpital et en bonne voice de 
ouérison. 

Des mines de Croesus. 22 
vres ont été retirés: la plupart des 
femmes et des enfants ont été trou- 
vés près d'un ruisseau, entièrement 
calcinés et absolument méconnais- 
sables. 

Les enfants du Dr 
Kelso. ont en la vie sauve, grâce à 


cada- 


née. âuée de 15 ans, qui les tranx- 


porta vers un train de imarehan- 


dires. 

A Nüchka, on n'a retrouvé de M. 
l'abli Gagnier. curé de la paruisse, 
qu'un petit sement du bras. près 
d'un trouseru de clefs et d'un 


le parc de Fhôiel de ville. Des 
discours appropriés furent pronon-) 
cés par de maire Knex, le Tieute- 
nant-colonel Bradshaw et quelques ! 
autres OTaiUUrS, i 
deadémie de Sion | 

Voici les noms de nouvelles clè-| 
ves de l'Acad@uie qui ont subi! 
avec succes l'épreuve dés exatnens | 
du evuvernenent: 

Deuxième classe, deuxième par- | 
tie: Thirza Gillies. Florence Mur- 
pv. 

Denuaiènte elasse: Laura d.A- 
dus. Maroeuret Kenunerk. (hon- 
neurs}. Dora Olson. Sr Marie Her- 
bert de Sion. 

Troisième classe, première par- 
tie: Mary Carmody, Norah Dun- 
lop. Annette Houle. 

—L’honorable Alphonse 
geon, procureur général de lt Ka-- 
katchewan. était de passage on 
ville ces jours derniers. Il est 
revenu fout récemment de Califor- 
nie, où sa famille à passé l'hiver 
a le printemps. 


Un jeune gureon de F4 ans. 
Franklin Waterfield. s'est noxé en 
se baignant imprudemment dans 
un endroit profond de la rivière. 

Le R. P. Auelair, directeur 
du Patriote. est parti mardi pour 
Duck Lake. où il prend part à la 
retraite annuelle des RR. PP. 
Oblats. 11 se rendra de là, la semai- 
ne prochaine. à la convention de 
Willow Bunch. Le R. P. Pascal. 
procureur de PEvêché et le R. P. 
Panhaleux. vicaire à la Cathédrale, 
suivent également cctte retraite. 

en g——— — 
Grave incendie à Sainte-Anne 
de la Pocatière 


Un grave incendie s'est déclaré 
à Ste Anne de la Pocatière. P, Q. 
Le couvent des religieuses de la 
Sainte-Fainille ainsi que les usines 
du collège classique ont été détrnits 
Le collège a subi des dommages 
considérables, On à craint que 
tout le village ne fût la proie des | 
flammes. 


Q-- 
Décoré 


e Tablet, de Londres. annonce 
que le Père A. Fortier, O. M. I, 
{autrefois de Saint-Sauveur de 
Québec}, aumônier militaire du 
premier contigent canadien, sur le 
front en France, a été décoré de la 
croix de œuerre. 


lratnasé 


T . 
uTr- 
. te hâte sur la scène du sinistre. 


rÉSIONs 
cours à 
femmes et des enfants ont pu #'é- 


cruciix appartenant au malheu- 
reux prêtre. 
D'autres scènes 


fou de douleur. à été 
près des cadavres de sà 
fetuine a de ses enfants, surpris 
le feu, durant l’absence du 
de ième, une famille nuim- 


où un père. 


par 
père: 


|breuse. composée du père. de ja 


mère et de sept enfants. à 
{rouvée dans les ruines de 
habitation.  tout-cfait  ealcinée: 
seul. des fragments épars. recneil- 
lis sur une superficie de dix ver- 
ve, ont été déposés dans une biere. 

La plupart des survivants sont 
dans le plus complet dénuement, 
heureux quand même d’avoir 
échappé au désastre, à bord des | 
{rain de secours dépêchés en tou- 


On anis qu’un riche cultiva- 
teur, W. Leach. n'avait pas même 
une paire de chausures quand il 
arriva à New Liskeurd. Avec ses 
homines. il se jeta dans le lac, dès 
que le feu attaqua fermes: 
montés sur un radeau, ils gagnè- 
rent le large et se couvrirent de 
serviette trempées alin d'éteindre 
les flumies qui les entouraient. 

Dans la nuit de sunedi, d'épais 
de fumée convrirent des 


ses 


nuages 
: dévastées. rendant lex xe- 


peu près impossibles: des 


chapper péniblernent de cet enfer, 
brûlures 


On ne 
d'hor 


non sans avoir reçu des 
plus où moins sérieuses. 
peut imaginer Îles sCÈTES 
reur que les expéditions de secours 
ont rencontrées sur les routes cles 
villes et des villages détruits. 


y 


Ses honcmes  pitoyublenment 
ignorants vous discnt: Lai guerre 4 
fait une nouvelle France; lu guer- 
re a été le salut de da France. Mais 
en. réalité la querre à simplement 
révélé, à ceur qui ne la connus. 
saient pas, la France et son eûrac- 
tère tels qu'ils furent toujours. 
(Des .1 méricgins ignorants sont al- 
ilés à Paris, se sont végurdés entre 
eur, ont pris leurs propres Com- 
patriotes pour des Français et ont 
blñmé les Français qu'ils ne voy- 
aient ni ne connaissaient. Les 
gens que l'on à vus à Paris sc ron- 
duire sottement ou rechercher l'im- 

moralité n'étaient pas des Fran- 
çais, mais des Américains ow autres 
étrangers? (New-Y ork Evening 


Journal.) 


Reid de! 


la présence d'esprit de sa fille ai-} 


leur! 


À travers l'Ouest 


—Bien que la date fixée pour les 

élections provinciales de la Colom- 
bie Anglaise ne tombe que dans 
{cinq semaines, la nomination des 
icandidats à eu lieu le 3 août. IL y à 
ide nombreuses candidatures indé 
‘pendantes. Les socialistes, assez 
influents dans la province, se mon- 
rent aussi très actifs 

—G. E. Terpina, de l'Internatio- 

inal Harvester Co. à  Yorkton, 
(Sask., est ponrsuivi pour avoir 
conunercé avec l'ennemi en temp 
de ouerre. Il a vendu une machi- 
ne à un citoyen de Buda-Pesth 
(ITongrie) et en a reçu le prix. Le 
gérant de la banque Union, de la 


même ville, qui s'est mêlé à Ja 
iransaction, est également  pour- 


suivi 


—Tes hôtels de Mederine Ia. ! 


qui depuis un mois avaient fermé 
leurs portes, sous prétexte qu'ils ne 
pouvaient vivre sous le régime de 
la tempérance, ont repris les affai- 
res le 8 août. 


—On annonce que les élans dis 


paraissent rapidement dans le 
Nord. Les Indiens prétendent 


qu ile sont tués par les poux et 
qu'une épidémie semblable à sévi 
il v a uue cinquantaine d'années. 

—Mor Budka vient d'friger ane 
nouvelle paroisse ruthène avec 
prêtre résident à Saskatoon. 
paroisse comprendra la ville de 
ISaskatoon et tout le territoire au 


sud, jusques et y compris la ville i 


ide Régina. 


(e) 


| Le Pont de Québec 


On annonce que, à moins d'in- 
icident imprévu, l'arche centrale du 
pont de Québec sera mise en place 
dans la première semaine de <ep- 
JT n° a pas encore de da- 
mais avis <cra donn ‘ie 


: 
| 
| 
! 


itermbre. 
te fixée, 


. let important événement. 
émotionnantes | 


Lot susi les sauveteurs à Ramore.! 


Le pont, qui est le plus arand 
spécimen an monde du iype Can- 
tilever, consiste en deux arch de 
lurève et une arche centrale sus- 


ipendue. Cette dernière est cons- 
truite à Sillerv Cove, Une fois 


terminée. elle sera iran<portée au 
site du pont sur six pontons de 
:160 pied: de long et 32 pieds de 
large.  Cetie arche qui mesure G40 
pieds de long, 110 pieds de haut 
au eenire, S8 pieds de large el pèse 
environ 5,000 tonnes, sera alors 
mise en place. On croit que l'a- 
ipération ne prendra pas moins de 
jvingt-quatre heures. Je pont est 
[à plus de 150 pieds du haut ni- 
veau du fleuve. 

La construction du pont est 
commencée depuis huit ans et elle 
aura coûté $17,000,000. On se 
rappelle Faccident survenu à la 
première «tructure et qui a coûté 
de nombreuses pertes de vies. 


Cette | 


LES MARCHES 


Prince Albert 
BLE— 
No. 1 nord... 120 
Noz 2 nord... dossesssesesse ..116 
No. 3 nord.ese-ssssssssssssssse 1127 
No. 4 nord.........ss....s.s.s -..108 
AVOINE. cuouscsseesemesstenesee 0.30 
ORGE..........,.. sossssosessss s + 0.40 
FOIN Va tonne .... .. .$7 à:$8 
POMMES DE TERRE le minot. -0.80 
BEURRE, la Jivre................ 0.25 
OEUFS, la douzaine............e.0.25 
BOEUF, Ia livre......s.se..es.-011 
PORC. la Jivre..... ésssersssssse 60.12 
MOUTON, Ia liFre....sessree ...0.16 
(Prix au gras payés au vulti ateur) 
Winnipeg 
(BLE— 
No. 1 nord... ....1391% 
No. 2 nord... esssesesesese 136% 
No. 3 nord... 13436 
No. 4 nord... ...128% 
AVOINE— 
No. 2 OC. Wsssss.. éresseesses 48% 
Ko. 3 Ce Waessceesseosesessses 47% 
No. 1 fourrage........ sous. 41% 
ORGE— 
ND. Boucccressseesesssssessres TÜ4 
NO His sssssssssessessseessee 73% 
Fourrage..sssssssss sense 65% 
LIN— 
No. 1 NX. W. € enssssssssse 185 
No. 2 VW. C....... .... «+ 181 
Taill 
J, À BRAULT, Tailleur 
827 Avenue Centrale 
E: = 
….Occupez-vous.… 
Ls 


| 


il de votre construction 
maintenant que vous 
en avez le ternps. 


DEPOTS A 
Prince-Albert et Hoey 


MecDiarmid Lumber Go, 


17ème rue Ouest, Tel. 715 


pe nm 


La Compagnie de Machine à 
coudre Singer 
{Singer Sewing Machine Co.) 
a transporté son magasin de la 8ème 
rue est au 


No. 19, rue de la Rivière Ouest 


W. PRIOR, agent 


Assortiment nouveau de ma- 
chines de tous les modèles 


F. Le Dressay 


TAILLEUR 


1858 RUE HAMILTON 
REGINA, Sask. 


Vêtements sur mesure 
Réparations et nettoyage 


ON DEMANDE un bon forgeron pour 
onvrage général, capable de ferrer les 
chevaux et d'arranger Jes charrues. 
Salaire raisonnable. ouvrage à l’année. 
1$ S'adresser à A. \WHISSELL, forgeron. 
EDAM, Sask. 3-8-16 
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DE LA BONNE 


ou 


RL RÉ 


. À. 


102, 8ème rue Est 


FE MES 


és 


CNT 


Gus Pech 


F 


pen 


eu 


margin, 


AS 


chers 


D. COLLINS, 


uand vous désirez 


Nous achetons l’avoine, le blé et le foin pressé 


Ÿ. O. Coilins, Président... 


(MANUFACTURE ET FONDERIE) 
Manufacturiers du perforateur de ro- 


*“*Monarch” 


. Presses rotatives et à jet 


Snecursale. = 


L DE LA BONNE FARINE 


PORRIDGE ne 


DE BONNES CERIALES 


toute autre marchandise du même genre 


Allez chez. ..…. 


KLEIN 


nu Téléphone 2701 


. Dureuu chef 
LEMAN, 1OWA, E.U. 


Foundry & Manufacturing Go. 


de 


: et du creuseur 
puits “Monitor”. 


. Téléphone 540 
Boîte Postale 832 


REGINA, Sask. Mot 


gérant. 


+ 
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Se tient. prét. pour faire des 
affaires colossalés pendant 
Texposition. Chaque rayon 


déborde de marchandises 
nouvelles de choix pour la 
saison. Élles sont si bon 
marché qu'elles s’en iront en 
un clin d'oeil. 


Quelques-unes 
seulement des 
bonnes occasions 


Complets d'hommes 


Tweed, worsted, serge, etc, coupe de Îère classe, faits 


pour durer. ....................$10.00 à $35.00 


Chemises d'hommes 
Depuis la fine chemise de soie jusqu'à la forte chemise 


de travail. .........................50c à $3.00 


Bas de dames 
Bas de caton noirs, sans couture,. .2 paires pour 25c. 


Souliers d'hommes 
La meilleure qualité, la toute dernière mode, 


nessssesseseesseee.e....82.25 à $7.00 la paire 


Jupes 


Jupes lavables en piqué blanc, reps et popline, coupe 
parfaite, travail garanti. ............$1.00 à $3.00 


Blouses 


Blouses d'été, marchandises de choix, légères et frai- 
ches. .......-2 pour 25c 


CC 


Souliers de dames 
Magnifiques souliers de luxe, qualité supérieure, 


ces... 83.00 à $7.00 


nn 


Costumes de dames 
Le plus grand choix, coupe tout à fait de première 


classe, style et chic garantis........$15.00 à $50.00 


; Couvertures 


Excellente qualité, laine blanche, grise, de couleur, 
achetées avant la guerre et vendues en conséquence 


dossrssssesessessssesee..ee.. 82.50 à $10.00 


Edredons 


Jolis dessus, intérieur en coton sanitaire propre, laine 


ou duvet........................$82.25 à $25.00 


Employés de langue françai- 
se dans tous les rayons. 


n 


Quand vous serez à l’exposition, venez à notre 
magasin et considérez-vous y comme chez vous. Nous 
voulons faire affaire avec vous. 


Le magasin qui vous 
sert le mieux. 


Le magasin qui vend le 
moins cher. 
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